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En Articles (l’Argenterie 
et en Horloges

PIANOS *ENTREP0T DE meublesAu premier étage, la bonne atten
dait Charles sur le palier. Elle l’in- 
trod.xi8:tdans une salle à manger 
richement et sévèrement meublée, j 
Un monsieur d’une soixantaine d’an-1 
nées vient tout aussitôt à lui.

—C’est vous qui chantiez ? fit-il. I 
— Oui. monsieur ; le concierge 

permet qu’on chante dans la cour.
—J’en sais quelque chose ! repr.t ( 

le monsieur. Nous allons causere1 ! 
comme il fait chaud, vous prendrez 
un verre de vin pour vous rafra- 
chir.

JOSEPH BRUCE
Autrefois du Medical Hall, 

ancienne apothivairerie de l'Hôpital Oie ira 
de Montréal

MEUBLES ! MEUBLES 1

NOUVEAUX ET A BRAND MARCHE
Chimiste et Droguiste

205 RUE RIDEAU, OTTAWA
Eu face du Couvent de la rue Rideau,A. & S. Nordheimer ont actuelle

ment un très grand assortiment de ( Téléphone de Hell No. 179 )
-

BONS PIANOS DE 
SECONDE MAIN MESDAMES !—CHEZ—Ce n’est pas de refus, répondit 

Charles en tortillant sa casquette. 
Une photographie attira son atten
tion. Elle représentait un nomme 
d’une trentaine, d’années dans le 
costume de Fernand de la Favorite

Entre le monsieur qui se tenait 
au piano et ce portrait, Charles 
trouvait qu’il y avait une ressem
blance.

—Oui, c’était moi, fit le monsieur, 
quand je chantais la Favorite.

—Si j’avais su, lui répondit Char
les, jamais je n’a'irais osé chanter 
devant vous
X Et vous auriez eu tort. Votre 
voix est magoi.lque, vous avez de 
l’oreille; voilà deux choses qu’on 
ne peut acquérir. Naturellement, 
vous chantez mal; votre voix n’est 
pas posée. Si vous voulez travail- 
et travailler ferme, je me charge de 
votre avenir.

Charles lui fit entendre qu’il de
vait subvenir à ses besoins, gagner 
ses journées.

—Me vous tourmentez pas, fit le 
monsieur; je pourvoirai à tout. 
Vous me payerez cela plus tard,sur 
vos appointements, quand vous irez 
à l’Opéra tenir la place que j’occu> 
pais autrefois.

A. & A. McMillan Songer bien que vest maintenant, 
de faire le imhiAge de votre maiao 
c'est misai, le temps de laisser vos

«sage, 'IVintagi 
Vint lires <le toi 

Tapisserie* Anglaises,

£E
Tapisserie#

utes I V'seriptioiis. 
Amerioaiues et ('ana-

Venez et eomiiarez les prix. Estimée fournis.

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, di 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez ------- -
d’excellente Manufacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

"Vose doBlanchis 
et V98 Rue Rideau.

BIJOUTIERS E GROS ET IN DETAIL

HARRIS & CAMPBELL:• J. F. RELANCER
159 Rue Bank.Aux Ménagères

C’est maintenant le temps dej faire 
renouveler vos ACHETEZ

Tapisseries et Peintures
par des mains habiles et expérimentées, 
modérés.

Le Home Comfort61 RUE SPARKS Cêtte ancien u « eu Honorable maison (le meubles, d'Uttawr 
. t. on nue par le bon marché de ses prix et par la bonne que 
lité des articles'qu’elle vend.

Prix MACHINE A LAVERJ. B. DUFOBD, 108 Bue Rideau Nous avons nvht 
lii'aninnso ma dim 
Cadran, 
à vendre

lu droit de Pâte 
ma du no à laver,

Nous sommes maint

et* lu droit de patiMittt, .1# 
o il laver, de .lost

ma hums l des conditions de 
paiements très faciles. Achetez le Tor Unt 
Stun far t c’est io iiimiIIhov Nous sollicitons 
resiwcturtoscimml une visile A notre manu
facture et à nos salles de vente No. 8f> el 
87 sur la rue York, Ottawa.

réîtt-W F,u main le 
mieux choisies et

stock de Tapisseries les 
les plus variées. Seuls A gents pour les 

Pianos Chickering, Steinwaj, 
Haines et Nordheimer et pou? 
les Orgues Harmoniums de Es* 
tey et Kimball.

10 l'oar Coal de Redaction mr tout Achat Anreut u»ni|itiiui
A «Y I Constructeurs et 
filial Entrepreneurs

T.R.SHEAet fils
des Beaux Arts

HARKIS & CAMPBELLNous manufacturons les toitures sui
vantes :
Toitures “ Canada Plate” Toi 

Toituioe en Fer fi.
Toitures en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises “Su 
périeur Jewel”.

Ilures Métalli 
lvanisé,—Julie, donnez un verre. As

seyez-vous là. C’est très beau, ce 
que vous venez de faire pour celle 
mendiante.

Cba les se trémoussa sur sa chai.

foin îles rues O’i’onor el Oueen. I Crée rte 1» rue Snerk.)
44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du College de Musique 
Ouverte du 1er Novembre an 1er Mai

Dans la Département oui oomj 
dessin d’uprê* lu IkPhso, (l’aprés le 
vivant, la peinture et l’aquarelle, 
tributione emit -Io $.'> i*> par moia, pour le 
coure avancé, et do $2.fiU pour ir coure 
élémentaire.

Ifan* celui du dessin industriel, d'archi. 
lecture, de machine, etc., surtout utile aux 
décorateurs el 
par moia. Couture artistique, $1.6(1 par

PJfJÎKJWjqOlKJf

Âttenilezi“=Coin des rues Rideeu e 
Cumberland,

ET AUSSI
Coin des rues Soarks 

et Bank,

—Je n’avais rien à donner, fit-il.*
—Qui sait, reprit le monsieur, 

peut-etre un jour vous vous dem.»D- 
derez si, pour vous,la pauvre v.edle 
n’a pas été une fée Tantôt, vous 
avrz chante pour elle; maiateiiant, 
vous allt z chauler pour iro',

Ils passèrent dans le salon.
Charles se sentait gêné, intimidé.

Il parvint à se dominer et, de uoo 
veau, il entonna l’air qnM aval, 
cherché dans la cour.

Une grande photographie enca
drée était suspendue audessus du

Il y a quelques années, vous t
avez entendu et applaudi Charles, 
dont le nom, que natuiellement je 
ne donne pas ici. est aujourd’hui 
connu de tout le uionde.

Cnarles est en ce moment à l’é . ' 
tranger ; tous nos journaux parlent
(le ses SUCCLS. Je, soussigné, ai le plaisir d'immmcer’aii

«le Crois que je ne VOUS étonnerai publie de cette ville .|UC roignninatiou de 
guère eu VOUS disant que, dans le- mon établissement île Pompes Funèbres est 
maisons OÙ il habite, quand léson le achevée et que je suis maintenant prêt aexé- 
Ulle chanson OU monte une prière, cut®r tous Iss ordres qu’on voudra bien me 

f , , , , ' conner. Mon etablissement est des mieuxune feuelre s ouvre e. dans la coui équipés et on y trouvera tout ce qu’il faut 
tOlllbd une piece blanche pour les services funéraires ne toutes classes

-----------—-----------------------J’ai entr’autres corbillards une voiture <le
LE VENIN MES SERPENTS grande beauté et faite à mon ordre dans une

(les plus grandes manufactures du pays. 
Des dlSCUSSlOIlS ?ssez malle .dues L'assortiment des cercueils est des plus va- 

viennent de se produue, dans cer- né*, et il yen a i>our toutes leabouraee. Le 
tains journaux pai is ens... à propo e8t Prié de ven.,r kmmi établissement
ie la mort de Cléopâtre.

Qui aurait cru que, apres deux reuses, 
mille ans, on se préoccupera t ams 
de la fin de la prestigieuse ieioe d’E
gypte t C’est le drame de M Sridou 
q,.i a fait naître ces querelles é u- 
dites. Cleopâtre s’esUelle fa t p - 
quer, pour échapper à la ho )te de 
suivre, captive, le char d’un tr orr- 
phateur, par un “ hajé ” 
aspic ? Le reptile venimeux la pi
qua-1 il directement ou se servit-elle 
d’une aiguille trempée dans son 
venin ? On peut sou„emr toutes 
ces opinio is, car les témoignages 
précis font défaut.

Ou sait seulement, d’une façon 
positive, que, dans l’Egypte an
cienne,les condamnés à mou étaient 
parfois exécutés, discrètement, sans 
échafaud, sans apprêts tragiques, en 
étant exposés à la morsure d’un 
serpent, dont le venin avait i îe ex
traordinaire rapidité d’action: c’était 
une faveur réservée aux criminels 
de marque.

N A P. BOYER
trend I# 
modèle 

Io* non-

Ferblantier et Plombier, 284 rue Dalhousie.
A toujours en main un grand nombre de 

tuyaux pour montage de poêles et de tuy 
A l’eau. Travail de lèm classe pour toi 
sortes d’ouvrages de ferblanterie et 
lierie. Se charge également <le poser et 
parer le gaz.

Les ordres sont promptement exécutés à la 
satisfaction des personnes qui veulent bien 
m’honorer de leur confi

Mlnrqne «le 4'«»■■■ tu «*r«*e

Onguent nuis
,epl*: On donne un present Pour ,es hémorroïdes internes on externes. 

l«a guèrisod ne manque jamais de se pro- 
duire^aprèè quolqueaapplicu lions.'AVEC CHAQUE LA PODDEE DE TOILETTE ouvrier» en gém-ral, $1.0

Voiture d’Enfants NIIPPONITOIKK PINIIUM’our
hémorroïdes ave écoulement interne de
sang. Hemôile et préventi

Un îles principaux ingrédients de oe re
mède est la gomme pure du Pin blanc d

K adresser A ACIHLIK FRftCHETTR, 
secrétaire, à la ' "hamln c I m ( ommunos, ou, 

les lieux, aux Professeur*.
J ACHETEE CETTE SEMAINE 

L’assortiment est considerable 

—A LA

NA TTC AL M’F’G. GO. 
160 KUi: SHARKS.

Mia en boites;séparées.ALBAN1 GRAND - CHOIXEn vente chez les Pharmaciens
----- DF,------

Monuments,en (îranit F.cos] 
sais, Granit <lc la Baie de Fun 
dy, ou en Marbre. Cloture et t 

L Poteaux pour enclos de toute

i‘BKPAKE,;PAH,—

Persiennes, Pinus Medical k,Toiles et Poles 4, lllüf îA MON PROPRE OUVRAGE
R'I’oujonrs en main. Tout ou- 
fF, vr.igv est bien lettré et garanti 
***aux plus Iras prix.

a Rideaux
'Ottawa. Ontario

TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI

" Les meilleure ntt :bés dans la ville

Bradley $t SnowNational Mfg. Co R. BROWN,A TH, BOLIJOm UHH POUR i.a OOUI fllTPRKMK, NOTaIHBH K.TC.
R. A. Bkadlky. a T. Hi*o»,|

embour

Manteaux de Dames une Spécialité
204 Ru# Dalhousie 204

94 RUE GEORGE,
Kn face du Marché By, Ottawa.

160 RUE SPARKS 160L. ORATTON, 
Vis-à vis la Basilique.

it A prêter T 
r*er en aueun

4te P" °' a,ee PriTi,#ge d«

Ce jour-ü, deux ou trois cuits 
churrn ;urs tl ■. sîrp u'.-i, remis sur 
une vaste place, expo-ent aux yeux 
des indigènes de-; oi beilles rem
plies de cobras. O i !e ir apporte des 
jattes de lait du b iffie, dunt ils se 
go gent. P ns. ce qui pmt sembler 
inouï, on les là :he, au lieu de les 
tuer. Ainsi, la superstition aide aux 
ravages de ces terribles petits .lions

Dans nos possessions françaises 
du Sénégal, les autorités or.t aussi 
bi n du mal, pa-fois, à triompher 
des ridicule* e: funestes préjugés de 
cer;aines tribus, qui accordent aux 
serpent, une singulière vénération.

A la Mari inique, on évalue la 
mortalité causée par la piqûre des 
serpents à vingt cinq per oiine par

être le génie pr 
temporal ne dai 
sphères d’activité et dans toutes ces 
multiples phases. Il doit être...”

Cette énumération continue pen
dant deux pages. K lie se ré.-unie 
dans ce précepte que le mot impos
sible n'existe pas pour le vrai jour
naliste et qu’il ne faut jamais dire 
à nu éditeur, à un directeur de 
journal : ■ Je ne sais pas, je ne peux 
pas faire cela.a Cependant, quand 
on ne iait pas, quand on ne peut 
pas ? Si on a bien lu le 
M Percy Bussell, on n’est jamais 
etn harassé.

otéen de la vie con- 
is ses nombreuses

est rentré dans les bureaux, 
sier était seul, sou visiteur était

Que'ques instants après, Spellman 
ayant eu besom de prendre do l'ar
gent dans la caisse qui est placée 
derrière son hui eau et qui reste 
ouverte tonie !a journée, a constaté 
avec stupeurqu’im paquet de billets 
de banque c infen/int 85,000 avait 
dispam. Ni Spellman ni Hook man 
n’avaient vu entrer p- rsonne, et ce
pendant les billets étaient partis.

11 est év dent que les voleurs de
vaient être roi* ou quatre, et que 
l’un d'eux s’est glissé jusqu'à la cais
se en passant derrière le caissier 
pendant que celui-ci était au gui
chet et que B » ikman causait sur le 
trottoir avec le compl ce res’é en 
voiture. Ou a fourni à la police 
un signalement dé'ai lé des indivi
dus venus à la banque, mais jusqu’à 
présent ies voleurs ne sont pas ar-

fonder à Lond.es une éco'e ou, mo- 
une “ rétribution hormê-

D’aut es experiences curieuses 
ont été faites sur l’effet du venin yennant
d’un serpent sur un autre serpent, ie,” il enseignait à ses co ic'.tuy ms 
Le venin d’une espèce est mortel à désireux de trouver une situation 
une autre. Ainsi, le docteur de agréable et lucra ive, le délicieux 
I/iï-erda fit mordre un “ uruta ” métier Jde journaliste. îEn en ten 
par un “ jaravaca’. Ce sont deux lant que cet enseignement nouveau 
serpents du Brésil qui présentent orenne place dans les programma 
quelques analogies extérieures, officiels un autre journaliste anglais 
L’uruta mourut d -ux heures après, vient de composer un petit manuel 

1e l'écrivain dans lequel sont indi
qués les moyensde devenir u impar
fait journaliste, c’est-à-dire de -^ga
gner le plus d’argent possible 
collaborant au plus grand" nombre 
de journaux po*s b le.

L’auteur de ce petit manuel, a 
Elle dépend, n tiirellement, de la constaté, en effet, sans trop le dé
taille et de l’espèce, mais elle n’est plorer d’ailleurs, que la profession 
jamais considérable. On a pesé d’écrivain était aujourd’hui une.vé- 
avec soin le contenu exprimé de niable industrie Et il en a' immê- 
glandes de six serpents à sonnettes diatement conclu que •* plusj’hom 
vivants, retenus en captivité depuis I me de lettres ou le journalist^, pour 
quelques jours. Le poids de ce lui c’est tout un, seiait homme d’al- 
venin ne dépassait pas quatre-vingts fair*-s, jlus *on succès s-.rail grand 
centigrammes. Mais le jeu des et certain 11 serait injuste sans 
muscles compresseurs n’amène pas doute de prétendent que tous les 
l’écoulement d’une quantité pa-eiile journalistès anglais ressemblent a 
dans la piqûre : quelques inilli- M. Percy Russell- Mais le .portra.t 
grammes sont seult ment inoculés, ju’il nous tracs du journaliste an 

Cette quantité importe peu pour glais idéal est assez curieux pour 
le blessé. Le poison, dès qu’il est qu’on s’y arrête- 
entre dans le corps fait ses é pou van D'apres lui, “ le vrai art du jour 

Une particularité naliste, c’est de paraître savoir tout, 
et quand on ignore comment il faut 
faire une chose, ou ce qu'il faut 
faire, de savoir trouver 
gnement voulu.” H faut que le 
lournaliste soit, à l’occasion *' un 
homme de loi, uc clergyman, un 
soldat, un moine, un po iceman, un 
homme de sentiment,un philosophe 
pratique et sans galimatias, un ar
tiste, un architecte .in homme de 
science, un statisticien jonglant 
avec les chiffres et sachant ies ren
dre compréhentib'es au vulgaire, 
un marchand, un agant de change, 
un mécanicien, un critique de pein
ture, de musique et de vieux chine, 
et, pour tout dire en un mot, il doit

ou par uu

Le proverbe qui dit que les loups 
ne se mangent pas entie eux ne 
saurait donc s’appliquer aux ser
pents qui se tuent entre eux, môme 
lorsqu’ils se ressemb ent fort.

La quantité du venin a fait aussi 
l’objet de re< herch-s particulières.

manuel de

VOL A BKOOKLYN
La banque du Twenty-Sixth 

Ward, use dans Atlantic Avenu--, 
dans la partie de Brooklyn 
sous le nom d East New Y

connue 
ork,vient

d’être victime en plein jour d’un 
vol important qui dénote de la part 
de ses auteurs une audace extraor
dinaire Il était vers m-di, quand 
un individu bien rnis s’est présenté 
au guichet de la caisse et a adre sé 
au caissier, M. Spell manu, diffé
rentes questions. Il n’y avait à ce 
moment dans les bureaux, qui sont 
séparés par un solide grillage de 
l’espace réservé au public, que M 
Spellman et un employé nommé 
Bookman.

Fendant que le caissier causait 
avec le soi disant client, un autre 
individu mis avec une certaine 
recherche est entré dans fa banque, 
et a dit à Bookman qu’un monsieur 
arrêté avec sa voiture à la porte,
désirait lui parler. . Un joli inot d’enfant :

Bookman «an* déBance, «l «ort, LlhJ de „0„ papa une bonne 
.ur .. irottoir ei te>t en retenu p n d„Vcatoite*.
daut deux ou trois minutes vec le v j,(. . r e
particulier qui était resté dans sa aTécrie |„ papa, tu n’ar pas
voiture. Il désirait des renseigne- Hnj n-en recevoir. J eu ai reçu ma 
merits au .U|et d un dépôt à faire a ; quand j'avais tou Ige,
la banque, el les a y.mis obtenus de f > av,.r a travers
Bookman, )1 a fouetté son cheval , ’
et s'eet éloigné, (juaud Bookman ia tu l0 „e„6c» I

Voilà des statistiques ; assez in
quiétante ', qui exp iquent la passion 
avec laquelle certains savants ont 
poursuivi, en ces dernières années, 
des études et des experiences sur 
le venin de serpents.

C’est à Paris, a i Muséum, que 
quelques-unes de ces expériences 
les plus intéress -nies ont été faites, 
non sans courage parfois : un de 
nos naturellistes ne goûta t-il pas, 
un joi , le venin d’un serpent ?

On conçoit qu’i; ne sou point ai- tables ravages, 
s; de se piocurer du venm pour typique, dans ies cas de guérison, 
idg analyses chimiques. Quelque- c’est le retour delà douleur, au jour 
fois, on cüloroformiSî les serpents anniversai e de l'accident, et cela 
et on obtient leur venm pai près pendant plusieurs années. f«e doc-
8ion. Mais, le plus souvent, on en* teur Encoguère a observé un cas 
roule de la ouate autour d’un bâton* | déroutant: il crut avoir guéri uu 
et on excite le serpent, qui mord le» blessé, qui, en effet, reprit ses occu- 
tampon de ouate. Le cofon est patious ; douze mois après, exacte- 
alors detaebé de la baguette, et ou ment, le malheureux succombait, 
cherche entre les fibres les gouttes 
de venin.

Le venin peut s’attacher au doigt 
et s’étirer comme un fil, Sa cou
leur va du jaune intense au jaune 
clair. Quand il est sèche, son as
pect est vitreux e: brillant.

Quoiqu’il en soit, voici qu’on en 
est venu peu à peu à évoquer les 
terribles effets du venin des serpents 
et à rappeler mille observations cu
rieuses.

La question, d’ailleurs, est d’un 
intérêt toujours actuel. Ls nombre 
des victimes de ces dangereux rep
tiles est toujours cons dérable. Sait- 
on que, dans ces deux dernieres an
nées, le nombre des perso unes |tué* 
par les serpents dans l’Inde a depa. 
sé dix-neuf mille ? Et, cependant, 
depuis dix ans, on fait, dans l’Inde 
anglaise, une chasse opin âtre à ces 
malfaisantes bêtes, et un corps par
ticulier, les “ kanjars ” a été cre< 
pour leur extermination.

Il est vrai que la population ,hin 
don, qui, c pendant, paye le plut- 
grand tribut à la mortalité par le 
venin des serpents, a de tels préju
gés qu’elle ne détruit pas volontiers 
ces redoutables ennemis.

Il y a «néme tous les ans, dans le 
Bengale, sur les bords de la rivière 
Djutnna, une fête religieuse d’une 
incroyable absurdité que les auto 
naés anglaises n'ont pu parvenir à 
empêcher encore.

En cour d’asti es :
—Accu«é 

coupé ce!
—Pourquoi j • l’ai coupée T Ap

paremment parce qu'elle était......
co ipable I

A la Boni n :
—Tiens ! X... qui salue Y... Je 

les croyais brouillés.
—Eu effet, mais ils sont obligés 

de se ménager mutuellement.
—J.i comprends : il y a emre eux 

uu « cadavre, a
— Un cadavre ? Dites 

tière ” 1

. v), pourquoi avez vous 
lie femtin- en morceaux t

l rensei-

un “ cima

COMMENT ON DEVIENT JOUR- 
N A LISTE ANGLAIS 

Le métier de journalis’e prend 
tous les jours plus d’importance en 
Angletaire. Déjà il y a trois ou 
quatre* ans, un journaliste anglais 
retiré des affaires avait imaginé de

Lectures du Soir
UN TENOR

Dans la cour d’une des maisons 
de la rue Notre Dame d^ Lorette, 
Charles, juché sur une échelle, ter- 
mine l’enseigne des laboratoires 
d’un parfumeur dont les magasins 
donnent sur la rue.

Tout en sifflotant, il “ fignolle ” 
les dernières lettres de cette en
seigne.

Une vieille femme, brisée par 
l’âge et la misère, vient d’entrer 
dans la cour ; d’une voix chevro
tante, elle expose les motifs qui la 
forcent de s’adresser à la générosité 
des locataires de cette maison : de
puis lo îgtemps, la pauvre vieillie a 
perdu sa fille, son gendre vient de 
mourir à l’hôpital, et ses petits en
fants, au fond de leur mansarde, 
prient Dieu pour que leur grand’- 
mè-e leur apporte du pain.

Charles cesse de siffloter ; il jette 
à la dérobée un regard sur la men
diante.

Voyant que sa demande reste 
sans réponse, la pauvre vieille va 
s’asseoir sur le rebord d’une des fe
nêtres du rez de chaussée,

Charles n'a pas un instant la pen
sée de fouiller dans ses poches ; il 
sait qu’il ne possède pas un sou 
vaillant. La veille, il a fait la noce. 
Il se sent gêné, honteux de ne pou
voir venir en aide à cette misère.

Tout en faisant le simulacre d’ac
corder la guitare qu’il tient à la 
main, un homme vient se poser 
bien en évidence dans la cour. Il 
se met à roucouler une iomance 
sentimentale, 
s'interrompt pour remercier les 
locataires de leur générosité.

Sa recette doit être abondante, 
car, en quittant la cour, il parait sa 
ti fait.

La pauvre vieille avait regardé 
avec envie et découragement les 
sous qui étaient tombes non loin 
d’elle. Quant à Charles, en écou
tant le chanteur, il avait haussé les 
épaules.

—Hélas ! fit la mendiante, je suis 
vieille, je ne chante pas 1

—Eh bien 1 la mère, fit Charles 
je vais chanter pour vous.

I
l

/

'i I

1 Maintes fois, il

Ce n’était pas sans un assez long 
combat entre son amour propre, sa 
dignité, qu’il avait pris cette déci-

—Les petits ont faim, se disait il. 
Puisque je n’ai rien à leur donner, 
je vas y aller de ma chanson ; ça 
m’apprendra à faire la noce.

Avisant un coin de la cour où il 
espérait être moins eu vue, il s’y 
dirigea.

Après avoir rabattu sur ses yeux 
la visière de sa casquette, après 
avoir pousse quelques hums 1 so
nores pour s’éclaircir la von et se 
donner de l’assurance, il réfléchit 

instant et entonna à pie 
nions l’air du ténor de la Favo-
un

!

Il chantait souvent et avait du 
succès auprès des camarades. Mais 
C riait la première fois qu’il affron* 
lait un public

11 n’ayant pas fini le premier 
couplet que quelques sous tombé* 
res à ses pieds Au second couplet, à 
plussieurs fenêtres apparurent des 
iules de bonne, de petits locataires. 
Bientôt aux fenêtres des principaux 
appartements apparurent de jeunes 
et jolis femmes.

Ôn était à l’heure du déjeuner; il 
faisait chaud et, h-ureusement pour 
notre chanteur, les salles à manger 
donnaient sur la cour .

Les sous et les pièces blanches 
tombaient de plus en plus belle. 
Plusieurs bravos se fi ent entendre; 
ils grimèrent Charles qui se lança 
dans un point d’orgue.

Les agréments dont il émaillait 
son chant vous faissaient compren
dre que vous n’aviez pas affaire à 
un mucien de profession; à part cet
te petite critique, on ne pouvait 
qu’admirer sa voix pleine d’ampleur 
et de jeunesse.

Il fut forci de saluer et de renier 
cier les locataires; ce qu’il fit en 
s’épongeant le iront.

Sapristi 1 il lui avait fallu du cou
rages 1

Toujours assisse sur le rebord d’u 
ne fenêtre, la mendiante attendait

e Chari •> eût ramassé sa reset te
it au plus, elle espérait qu’il lui 

donnerait u le obole.
—Vous voyez, fit-11, aujourd’hui 

grand’mamau ne rentrera pas les 
mains vides.

Le pau /re viei le le remerciait les 
larmes aux yeux.

Tandis qu’il désentortillait les piè
ces de monnaie des papiers dans les
quels on les avait enveloppées, une 
bonne se pencha a une des fenêtres 
du premier étage.

—Montez, lui dit-elle, monsieur 
veut vous parler.

Pour lui, monsieur ne pouvait si 
gnifier que le p opri Laiie, qu’il ne 
connaissait oas. Pro! iblement, ce
lui ci voulait lui idiquer quelque 
nouvel ouvrage à faire dans la 
mait»o;i.

— J’arrive, fit-il.
Et, se dirigeant vers la mendiante 

dans mains pan heininées, il 
les sous et les piécettes qu’il venant 
de ramasser.

payant.

I
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.VIS I
de porte, Sherry division 
u de Jamaïque, et Rye de

entiers médecins recomman 
cment ce% boissons dans les 
les stimulants sont_ nécessai-

NEVILLE,
Seau, entrée sur le marccfaé d'Ottawa.

JVEAU ! !
ie épicerie de première classe au ’

UE GEORGE 66
■*3 marché By)

refde mon magasin de Ligueurs 1

NEVILLE
AVIS
icnte je donne avis à toute* prr 
n’ont pas encore réglé avec mo 
bien aller prendre dea arraage- 
: A. E. Lussier, Ecr„ d'ici à huit 
ns juoi vous aurez des frais pour 
te cour.

LAROSE.
iLa eilleures queli" 

tés de fiharhon 
Bitumineux

tliracite.•i

Bien Criblé
Et Tamisé’.

k : O’Reilly & Heney, 
BLOC RUSSELL 

Rue Sparks

!
i

HEMIN DE FER

IADA ATLANTIC”
LAU SERVICE RAPIDE

)IE IA PLUS COURTS
eue NTs au 27 Octobre, 1890.

a partiront de la gar#ï4"rne Elgin 
somme suit

' EXPRESS DE MONT-
!AL rapide arrêtant 
tre Ottawa et le Gd- 

jonction du Côt 
Tronc pour l’Ouest, et k 

tvec tous les trains pour l’est, et 
•ive à Montréal à 11.§5.

, M. 3
i stations en 
liant à la 
lu Grand

Kl L’EXPRESS DE MONT- 
i Ifl. REAL rapide n’arr- ,ant 

et à Alexandria entre (,‘tta- 
un char refectoir, et ar- 
20, sv reliant aux trains 
il et du Grand T'.one 

l’Est. Portland, Ri

ot eau, a i 
tréal à S.' 
it Centra 
.es points à 
oup, Dalho
RI L’EXPRESS DF> BOSTON _ 
Ifl. et NEW-YORK (passant 

«u et le nouveau pont en acier ) 
b’b Point, St Albans, Saratoga, 
my, Boston, New-York, Phxla- 
tous les points au sud, t : : 

oirs de Wagner depuis Ottawa 
ton et New-York. (Ce train arrête 
i stations entre Ottawa'et Rouse’s

INS ARRIVERONT COMME SUIT :

11 Express de Boston et 
• Ifl. New York et tous les

arrêtant à toutes les 
Point et Ottawa. '

rmédiaires 
tre Rouse's

'. M.
les stations balné-

seulement, ex- 
dee passagers à

Jean et toutes 
rain quitte Mnntr 
rête a Alexandria 
laisser descendre 
a sur le Grand Tronc.

RI Express rapide de Ment- 
« Ifl. réal et tous les points de 
Sud. Le train quitte 

i. et arrête à toutes les

"h

Montreal

.MBERLIN. C. J. SMITH 
mt-Général Agent gén 

Passagers
vrai des

>=

RONIMERIE5
i plus anciennes maisons eom n 

vaUée de l'Ottawa et dee mien 
ont le rapport des baa prix d.
; articles offerts en ven.ee

u gall & Uuzne
peigne de la grosse TarrlAre

- MAGASINS- —

;SEXET0UÏF,CHAU3IES
23-11-87-88.

Y LOB Mc VEli Y

r, MlLLIClTEIJft. BIC
— BUREAU : —

Ontario Chsnbm, Ottawa,

18 AUX PATRONS

le but de se rendre utile 
aux ouvriers, domesti- 
irvantes etc. et aux per* 
qui ont besoin de ces 

$, domestiques et servan • 
s publierons gratis une 
n de toutes les annon* 
ant de l’emploi. Les in 
i subséquentes seront 
:hargees air prix de 25

‘ meilleur original disponible

*

= •

r*
*



LE CANADA MARDI 25 NOVEMBRE 1890 I
U

wml Nous invitons cordialement' 

Montréal le public a venir examiner 
notre Assortiment deDepeehes du Soir CARTES PROFESSION» ELLESU uu cablegramme île la 

lui (lisant

-ite sécurité.

.«? maire a reç 
m Haring Fr» re,

•t que l’enLE CANADA” LE RECENCEMENT
M.

GEO. McLAÜRIN, L.L.B
AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, üttam

tre continu»Journal Quotidien du soir
inaire d’une certaine ville clés envi

le vendre»

Le 
s (le

On va commencer le prochain 
recensement dans le cours de l’hi
ver proche in. Tout le monde est 
intéressé à celle ouvrage qui doit 
nous faire connaître l’accroissement 
de la population et le mouvement 
de l'immigration II n’est donc pas 
é omianl de voir les corporations 
ouvrière s'en occuper, dit le Tuait

A .ec l’esprit de progrès qui les 
distingue, les sentiments nationaux 
qui les animent, le désir de s'ins
truire sur l'état desatfaires en gé 
uéral, eu vue de travailler an bien 
être de toutes les Classes de la so- 
ri été, le» ouvriers se sont permis de 
faire au gouvernement quelques 
suggestions sur la manière de pro
céder au recensement.

Voici ce qu’ils ont adopté a la 
dernière session du congrès de la 
Puissance. Ou trouvera peut-être 
que c’eit exagéré, mais eu y réllé- 

•rcevra bien vite 
11 ten ne serait plus

'•al est. venue passer la jour- 
lieu celte ville, histoire de 

-'.«muser. Ilans le cfjurs TTej la journée, il 
iiangea une vieille monttre en or qu’il 

avail, contre une montre toute reluisante et 
donna $ô d’éthiuge.

s . tant aperça qu'il s’était fait blaguer il 
demanda à d< ux detectives de retrouver sa 

Klle le fut en elfet, et M. le maire
put retourner chez lui

( Service Spécial)IA V/LLEE DE L’OTTAWA Poeles etILN ULTIMATUM A M. l’AKXKLl.
Journal Hebdomadaire à 16 pages M. Stead, éditeur de FournaisesLo.X DRKS, • > 

la Ür.u K DK» Rkv i k», est allé au bureau du 
Iucknai. en cette villt 1

in itier a M. Parnell que si dans 20 In 
n’a pas abandonné la direction du 
nationaliste, M. Stead dirige! 
contre lui au

Directeur de la rédaction.............Oses* McDonki.
Secrétaire "
Rédacteur de ville.......

VALIN St CODE i...P. A. J. Vovk* 
Ki.avikn Moffbt Charbon Avo'Sta, SoHleltenns, F.tr. 

il.OC CU AN, RU K SPARK
-à-vis l'Hôtel Bussell.

de la moi ale publique sou vieux bt ACHETEZBUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex ULK GOUVERNEMENT L)U BRÉSIL
Nouvelles de Quebec

1 At douanier T 
i pour >IS,0U0 de whisky à bord 
le ne “Waterfiy ’.

atiproche de la chaloupe 
let tu a été dirigée vers le 

s’est échappe' 
luttes remontent 

ntrebande. (

—KT A—L’ V KJRio uk Janeiro, 2.» nov 
constituante 
rv.-0111111 la 1

J. S. JUDE ROUTHIER, fl. A. Se,
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.

Ici ade 175 cou Lie 47, a

Bois.réalité .lu ’dV T»Mardi 25 Novembre 1890 venuimeiiv prt. 
Ution engage ni

jusquit ce qu'un vote ait et 
estio'i d’une constitution féd»

vtsutre et a a 
le gm de la douane 

rivage et le 
Ou suppose que 

le fleuve avec 
"est la plus for

ait été faite jusqu’ici

ement de <. CA PAYE $5.. a guei

Vautres

e saisie de 
dans le voisinag

«yLES PERSONNES QUI NK RECE
VRONT PAS LEUR JOURNAL RÉGU 
LIBREMENT "SONT PRIÉES 1)E DON 
NKRAVIS SANS DÉLAI AU BUREAU 
DE L’ADMINISTRATION.

ay»
pris sur la <|U Le1 Stock le olus complet 

qu’il y ait dans Ottawa.

Prix Modérés.
J, W. W. WARD,

JW" OCaT btl

Dans mon annonce 
de Samedi dernier j'an
nonçais que je paye
rais le passage en char 
aller et retour pour 20 
milles (le distance d’Ot
tawa. En lançant cette 
annonce j’avais deux 
buts. D’abord je \ ou- 
lais donner aux prati
ques l’avantage de se 
procurer nos marchan
dées à bas prix durant 
notre vente à bon 
marché et de plus dé
couvrir par ce moyen 
si mes annonces dans 
le “ Canada ’’ étaient 
lu *s à la ea nppgne et 
ça réuosit à merveille 
peur le peu de temps 
que j’ai lancé cette au-^ 
nonce èt nods avons 
payé cette semaine 
treize passagesquinous 
ont été présentés et 
cela avec grand plaisir 
et je maintien mou 
offre jusqu’à nouvel 
avis et toute perso me 
achetant pour le mon

tant de $10.00 aura 
droit à la remise d'un 
passage aller et retour 
d’une distance de fingt 
milles d’Ottawa.

LA N O U V E L LE HA NQ U K IIA RI N< e^le Q

les Moutagnon, dans une lettre 
dans l’Ei.KUTKVit d’aujourd’hui,

voir vendu

ur Introduire

Lu nouvelle compa 

Hating, M
gnte m ni doit diriget la 
H iring est formée.^.M. Th 
P., en devient le président et 
toute »a fortune au maintien du crédit de la 
maison. Les autres .diieeti 
Francis Haring, John Haring et Kirkman

M Jul
pii parait 
icc use le I

-----  BCR1AO -

ECHOS DUJOUR >r Fiset, qui reprèsen 
c msc-il de ville, d’a E.G.Laverdure&Cie.

RUE WILLIAM.

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Otuiveur dans U
MM tence en

(’hissant on s 
du coiitraire.
important que eu tie statistique qui 
nous fe:ait connaître exactement la 
position économique du pays.

En ce qui concerne les classes 
travailleuses cet ouvrage nous per- 
mettiait d'établir leur position vis à- 
vis le ca -ital et partant être fort 
uli'e dans les reluMmls

,7

faveur d’
ci dans ce qua 
\i . L auteur de la I

1 :Parlant de la publicat ion des Coulisses du 
Mctiren i/siur. da-.i h- <'a v-vdikn et l'Ei '.( 
TKI K, LKvDCRKIKK 1 )i VAX ADA (lit (pie 
“toute cette atl’a: e se débrouillera d' 
manière définitive aillens que lai'< la près-

O’GARA MacTAVISH & WYLf
AVOCATS SOLLICITEURS. N0TAIEK8.

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, O1

uncut an ne 
i,-i .1 aussi le Dr Fiset d’avoir for

« t'iya 
fuvelk ET VOLS A IREZ T

PARNELL g*1
election municipale 

Un b en triste accident est 
I etablissement de pape 
XV. Reed, rue Paul.

que le vitriol entre pour une forte 
- le blanchissage du papier. MM. 

en grand, et e

II va parait 
avant l’ouvert uré 

lit qu'il fei 
La Jissoii 

plus en plu» 
i Nkws, le grand organe b 
a Parnell de faire h -acrilice

P.Lu M.Kl,S, 
résigner son pus
parlement. D au 
qui «m parti lui près 
du p w lement est de
rai

Christian &Cie. 1PRKH DK L'HOTKL RU8PKLL
Martin O’Gara, Q C. D fl. MalTavish Wm.Wti

survenu 
de MMdt

Commercants de Charbon.
partie dai 
Reed inanufact'in 
qiit-nee utilisent une qu 
liquide dangereux.

t 'es jour» derniers ils recevaient plusiei 
bocaux et dans les ( bars une couple sa e 

le feu il l'emballage

LES M ILLEURS 
OUâUTES DE CHARBONduUne dc|H'clie de Rome dit qu'm pré

au parti irlandais a 
sur la preuve d.i 

,1e que

B'_A_SaiISr DU CA3STA.il.
En dehors du Combine.. Adressez vos 

nt, Nicolet

lemandi 
du poste de chef

Vatican qui est oppose 
attiré l'attention du Pa| 
procès O Shea-l’aiik-II. Il est pro 
le Saint Siège n'interviendra pas 
te affaire.

u consé- 
norme de ce Jde l’ouvrier

commandes à V. Christian, Age 
House, Little Sussex Street, Ott

Successeur de J 
U. Browne à Cie 

Bioc Russell
H« RI'K HP A RK*

L Ginghamavec le patron 
A tous les points FI6E0I[/OPINION DKGOLDW1N SMITH

■sseui Gold win
n (iue Hireltuli 

r d» Ben well. Il 
commutation d

vue, les sug
gestion» du Congrès sont sages et 
méritent une sérieuse considération 
de la part de nos gouvernannts. 
Que nos lecteurs en jugent eux-

Lcl'oKONTo, 2it llo\ 
Smith ilil qu'aprê 
il en esi venu a la mais ne causant pas d’autres douima-conclusion
tait réellement le meuriric 

fér#
'amour du condamné qui «’-t

'llai rumeur courait ce mutin que I 
donnés a \ 
qu’il y avait ce qu 
décompte serait 
Jurqu'ici c'est M.

une majorité de 7

Belcourt, MacCraken & Hendersonontre-maitre de M. Reid, M. Wil 
liam Scott, aide de MM. Antoine Martel et 
Joseph llignac, paraît-il, transférait dune 
siitc ' n partie trûhe a un autre bocal con- 
cnanl 170 livres de vitriol quand une ex 

plosion ter- ible s'est produite inondant et 
in niant la ligure, les mains et les jambes de 
M. Scott et causant des blessures graves

:pie 
ur Ilieuil étaient en égal nombre 

m appelle Un //> et uu'n 
probablement dt 
Violette (pii parait du

iBRONZEégoïste mais pour son entourage. I 
T-te plus puni en allant au pénitencii

A vocals, Procnreurs, Notaire*. Eté,?! L A ceux qui travaillent, com
bien de jours passés sans ouvrage, 
durant l'année ?

i'.’i A ceufâiui vont à l’école com
bien de jours absents de l’école-du- 
rant rannéo '!

:i Si on sait lire ? 
iii Si on sait écrire ? 

n Si on sait parier anglais ?
0i Si c’est un prisonnier, un ac

cusé, lin enfant sans asile ou un

Il aurait
ONTARIO ET OUKBF.

OTTAWA 6CE QU’ON DENSE'DU CANADA EN 
A No LETERRE John J. MaeCrakenN. A. Belcourt,

^ux Peintres, aux Poseurs d’appa
reils de Chauffage et a tous ceux 

[qui font usage de Broqze. ,

'Geo. F. Henderson.
mue de la

que le nouveau tarif 
ésidtat de donner de 

l’impulsion aux industries canadien tic» 
ntc (le jour en jour

Li\
Chambre de 
Powell, M. 1’., a dit

Il y a quelque temps, !<• i "otigrès de Wash- 
ixsion <|ni devait

mains de ses deux aide» 
uts des trois vidimus de cette accii 

lement détruits 
le docteur l>emic

miâHT, CHRYSLER 4 EODFfli)ington nommait une 
s'occuper de l’immigration étrangère.

Cette commission a terminé son travail
a léc

UU
ont ete coi 

On man 
immédiatcmeiit 
etudiants eu nu

ux qui arriva 
accompagne <le plusieurs 

lecine qui lors de Vaco id

Le & CI

49 & 51 Bue
OTTAX

AVOCATS, SOLLICITEURS 
Agents pour ia Cour Supreme et le 1‘ariemeii

Chambres Union, 14 rae Metealfe, Rllaia, Bu
F. H. Chrtslk

Je viens de recevoir à peu près 
un quart de tonne de Bronzes (cou
leurs assorties) qui viennent de New- 
York. Ce Bmnze est arrivé un

diens allaient•rt que 118,000 1 
av.iillcr aux Etat-Unis depuis le 

ement de l'éte jusqu'au mois de
l'al lant des ressources naturelles du Cana 

da, il a dit que 
ment s aux uapit

laieiih au cours.
Les blessures de (lignac et de Martel ne 

s graves, mais Scott était en 
souffrances atroces, et les ( 

ipii devront fatalement tomber en 
beaux offraient un spectacle horrible à 

Le.» blesse» ont été transportés à 
leuccs respectives après le premier pan

ce pays ofl. aii de bons placi 
alisti-s anglais

.71 La maison est-elle louée, ou 
est-elle la propriété du chef ou d' 
autre membre de la famille '!

(Si Si la maison est la propriété 
du chef ou d’un autre membre de 
la famille, est-elle libre de toutes 
créances hypothécaires ?

i'.Ii Si le chef de la famille est 
cullivateur, la ferme qu’il cultive 
est elle louée, ou est elle, sa pro
priété ou celle d'un autre membre 
de la famille ?

( 10) SL la ferme est la propriété 
du «ly?f ou d’un autre membre de 
la famille, est elle libre de toutes 
créances hypothécaires "/

(III Si la maison ou si la ferme 
est la propriété du chef ou d’un 
autre membre de la famille et si 
elle est hypothéquée, quelle est l’a
dresse postale du créancier on des 
créanciers hypothécaires ?

Mo Quelle est la superficie dé la

(12) K.i ce qui regarde les manu
factures, les points suivants :

101 La dale de l’etablissement. 
ib) Le genre de manufacture. 
ici Le capital versé, et s'il était 

peisounel ou emprunté.
{ili La valeur du matériel subdi

vise en |l) terrains. ["2| bâtiments, 
|3| machineries, |4| matière brute. 
|.*>| matière en voie de fabrication [Ci] 
produit manufacturé 

ie) Le montant et la valeur du

proie à des
McLiod Stkw

J. J. Godfreytrop tard pour éviter le droit qu’im- 
pdBe le bill McKinley; il m’a été 
vendu â sacrifice et j’en disposerai à 
plus bas prix que partout eu Canada.

'ianv
Ia» peine des galères vient dV-tre suppl i

ait Brésil : elle est remplacée par la 
nombre

deux malheureuses en route
Mme Hiicball et Mme 

i*s midi, de
Walkur, UcUan & hlaiicltr*,

AVOCA TB
, Solliciteur», Agent* Parle** »• 
luire», Notaire*, ete, ele.

West Joues partent, cette api 
Woodstock

"travail durant leprison
d'années, si elle C3t„temporaire, ou pendmb 
trente ans, si elle est perpétuelle eit réduite

poui rAngleterrc 
ail s'améliore et st 

ige.^ M

New-Yi

«ornent.Mme Birch 
plus de faire le voy.i

ur ne (Taint 
H. J. Triklc, 

laiis l<- prix 
k. Av 

royail ferine 
Elle n’a

cident ana 
jambes d un 
illiam qui lui

11 y il qllelqil 
login; brillait 1 
jeune homme 
aussi avait commis l'imprudence de poseï 
trop précipitamment sur un corps dur 
bocal rempli de vitriol. Lui aussi était à 
l’emploi de M. Reid.

es années, un a< 
chairs des 
om de McW

dans tous les cas à trente
la* détention préventive compte pour l'ex

écution de la peine
les acuompugne jusqu'à Nvv 
de partir elle a dit qu'elle WM. HOWE. No. H4£ Kue Elgin, Ott v ;

ni à l'innocence dt 
pas voulu visiter la tombe de l'exécute. Elit 
espère que le corps lui sera rendu.

(■N PACK DV RDS8KLL;

W.H.Walker. D. L.McLean. C.A.B.ancm
On" ie redoute aucun soulèvement des sau

vages dans le Nord-Ouest, bien qu’il ait cou 
ru certaines rumeurs alarms'ites. NE MANQUEZ l’AS LA CHANCE 

payer de S3 ï $4 par 
is procurer un excellent 

i chez Noruheimer, (>7 rue Spa 
ix tout apéci dement bas. Celte n 

de recevoir

OUVRIERS. ET PATRONS 
:s, 25 nov. Le Uoi kkiki 

blic une lei tre du cardiiiul Manning 
veinent à lu quest ion dit travail. Le card • 
nul est d’opinion qtic la question des gages 
peut être réglée an moyen d'un contrat 
entre le patron et son employé, lequel pour
rait être révisé périodiquement. Il dit que 
l'on devrait au i.uit <| tie possible s’exen 
d'avoir recours à la législation pour le n 
ment de." dillicultés entre entre patrons et 
employés. C'eut là, dit l'éminent prélat, l'es 
prit de renseignement catholique.

La poli
; fin M voua pouvez

bar- 
rks. à 

maison 
ne quantité 

faits pur Karns, Thomas, la 
m Uo, in Do minion Co, Felon-

E. LTJSSIÆRce à cheval, du reste 
d’hommes et est en état de 
tentative de rébellion.

11 y a constamment 
surveiller la

•primer toute
vous pouver

A vocal». Notoire, el<.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 

Argent è--A*-er Avec avantage spécial i 
'emprunt ur.

U
patrouille point Moins Cher

—QUE LE—

Moins Cher

Kstiuments 

l>ct et Felton Magasin d<
11E

«tey
L assortiment est complot, les pri> 
et les conditions au goût des acheteurs, 

Frocurcz-vous iiiaintenani un bon harmo
nium et si voiw le pi (lirez l’insi ruinent in 
vous sera livre qu'à Noël ouau jour de l’An, 
Ouvert jusqu’à îl h

•rate (le New York,[.'organisation dé 
le l ammany, a prélevé 
aux honneurs municipales de la ville 
somme de

Les candidat s il la
d"avocat de. la cité e de ehérif m.t paye 

Le c- li bit à la cour supé 
Le candidat à

Iw A. E. LUSSIER B. A.candidats

V. J. GORMAN, LL.B.,
ià la position RUE BID.LA TRIFLEAL1ANCE (Sucer»teur de /.. A. Olivier)

U’ticat Solliciteur' No sire, EU
—BUREAU—

<’oln de* Kue* Rideau et »n*se*
OTTAWA, Oht.

IRome, 25 nov Une brochure,(jm 
e officieuse, vient de

la nécessité qui s 
joindre à la triph 
la France et d'unie

DECESSI.IMH) cha»
lieure (-tait taxé à >"l(l, 
la cour de. la cité a paye SKMKI 
est de *10,000 par

une oi igim 
tie. Elle insi-df 
;xisc à l’Agletcrre de se 
alliance, afin d’agir sin
ner le désarmement après 
de frontière avec l’AUemagm 

L'idée de cette broc 
menient général dev 
l’Europe occidentale et que i’Italie, I 
magne et l’Autriche ne peuvent l'eth 

il que la France ne i 
e un arrangement à ce sujet

En cette ville, est décédé, à 1 age 
lï izile Vanier. Les fuuérailles 

lieu mercredi matin, 20 courant, à 8.45 
convoi funèbre partira de la résidence de 
am gendre, M. Edouard Finard, No 144 rue 
'ut heurt, pour se ren Ire à la Basilique et 
le lïi itit cimetière Notre-Dame 

Parents et amis sont pries d’y assister 
uuiic invitation.

de 76

OTTAW,Nouveaux Thés de .a Saisonune rectification
«yARGKNT A PRETER

Encore ! Encore ! Toujours eu
Le Stocl

Le plus Considerab 
Le Mieux 

Le Mieux Choisi et ;
^Meilleur

■QUE—

L’élection d’vn député pour le comté de . 
NapicrviHe, en remplacement de M. Sainte I 
Marie, qui a abandonné son mandat à Ot 
tawa pour se faire dire député de Québec, 
aura lieu le t) décembre.

M. Paradis, 
conservateur : 
est M. Monet te.

L’hon. J. A. Chaple ut est parti pour St- 
•upera de l'organisation 

.nipugne dans le comté de Napiervil

.-tuer dans 
Aile-

Dira pas à cou-

( |-.(l i t-nts le li\ i <
livres poi 
Vingt c CHEMIN DE FERur une piastre,

inq livres cinq piastr s

INTERCOLONIAL Nous avons fait d'im
menses réductions sur 
toutes les marchandi
ses et cette : cmaine 
va être une semaine 
de fureur dans la mar
chandise sèche et ceux 
qui profiteront de ces 
nouvelles réductions 
épargneront la moitié 
de leur arj eut.

Peu de Temps
Il me reste très peu 

de temps pour écouler 
notre immense stock 
et il n’y a qu’en ven
dant les marchandises 
à des prix étonnants 
que je réussiiai à l’é1- 
couler, ainsi profitez- 
en cette semaine et 
faites vos achats le nta- 
tin à bonne heure et 
évitez la foule de l'a
près-midi.

Ceci n'est 
s'agit d'un 
lion. Venez en cherche 

essayer

une vraiè réclame, mais il 
j Thés d'excellente produc- 

livre pour
ex M. F F est le 

le candidat de Il’opposition
LES SAUVAGES AUX ETATS-UNIS 

létal Mills ie 
critique, il 13.profiuti annuel.

i/i Le montant payé pom ; I j loy
er pouvoir moteur (le ctiaullage, 
j 21 (axes. | J | assurances, [4] ivpa 
rations. [à| commission et dépenses 
du departement des ventes, lji| in 
térèt sur le capital versé, et [/] ton
tes dépenses diverses non énumérées nivcontcnu-im-ut exist» 
dans les précédentes. j *2"^éloiKn"8 1"s

{g) Travail el gages ; [1] employ- 1 ,i miepn. 
es, soit ouvriers, ingénieurs, ou au- | emparée des «au
lies ouvriers experts, surveillants, { existe dans le Dakota, Mentana, dans h- 
contremaîtres, surintendants, (li- Nord du Missouri, a l’oplar■( rcck, i;t.-., et

on a envoyé de»messagers dans les campe
ment# sauvages du ('unada.

le la situation cumin
L g.w-i,

•ement religieux st 
c général vrooke 

sépara les sauvages loyaux 
le diminuer e nombre et

directe entre 1’Guest et tous les 
points du Bas du t-t. Laur»nt, de ia Baie 
des Chaleurs, province de Québrc; aia- 
s'rquele Nouveau-Brimewick la Nous 
velle-Kcosse, l’Ile du Prince Edouard, !e 
Cap Breton, les Ve; de la Madeleine, 
Ttrreneuve et St Pierre 

Les trainb «-xprese quittent Montréal et 
Halifax, tous les jours (dimanches exceptée) 
et se rendent à destination de tous ces 
points, sans changement de chars, en 27 
heurcsjet 50 minutes 

Les trains express de lTntercolontal qu 
vont dans ces directions sont brillam
ment éclairés par l’électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beau-oup d’avantages, <le confort el de su-

.ous les trains directs sont attachés 
réfectoire et dortoirs, nouveaux et éié- 
dc même que les chars-salons pour le

se rend par cette route à I 
lions populaires de pêche et «le bains du 
nada sur le jiarcoure de l’IntercoloniaL

LIGNE DES PASSAGER» KT DBS MALLES
Canadiennes-Européennes

parcourant les index de nos Led
gers nous voyons que 11,606 citoyens 
d O" tawa sont nos clients.

Nous leur rappelons que c’est main
tenant le temps de choisir des ARTI- 
CLES pour ETRENNKS que nous 
livrerons plus tard au goût des ache-

Xi -tre assortiment de Meubles, Tapis, 
Argenteries, Couvertes et Articles de 
Maisons est maintenant complet. Don 
nez vos ordi 
vous des articles choisis.

Nos Conditions.
ÿlU du marchandises pour 25cts par semaine

Four de plus grands montants en proportion

r liiice mouvement rt P1-1 STROUD BROS.Sü an. Lu g, ko luiJean P. Q. où il 
de la

les

(les révoltés. Il faudrait exert ile. la prudence 
prévenir un soulèvement général. Le 

mtentemeut existe dans beaucoup d’en- 
îles autres, 

le signal 
I«a rage qui seal 

v ages au sujet du Messie 
lakota, Mentana 

îl Po

Partout âi,RUE RIDEAU 
172 et 174 RUE SPARKSJ

On télégraphie de Rome au Jm usai. di->

Je sais de source certaine une le Pape es 
décidé h donner une importune»* 
oulièreà la commission l cardinalice h 
d’étudier les questions sociales. ( cite 
mission serait composée non seul* ment de 
cardinaux- mai» encore d'ar»-hevéque- olioi» 

dans loue les pays catholiques de l’Euro 
pv : elle comprendrait 7 prélats français, ."> 
allemands, 4 autrichiens, 4 espagnols, 2 an
glais, 1 belge, I portugais, 1 suisse. Ia: 
cardinal Mermillod, comme vous savez, pré
sidera la commission.

Ir coup île fusil 
volte ouverte

tonte parti

LA MAIRIE i P. S.—On vend ai 
chands de Campai 
Prix de Montreal.bonne heure et assurez

recteurs, commis, vendeurs, gar
dien-, journaliers, ch irretiers ou 
ouv iers secondaires, [2] t-Remploy
és n la pièce, à salaire ou à gages ; 
[JJ comment payés, la semaine, à 
la quinza ne ou au mois ; , 14] si 
payés à la pièce, à quel taux : : > j si 
payés à salaire, donner le toux des 
gages et le nombre d’employes en 
moyenne pour chaque t.ux—si au- 
dessous de 85 par semaine, au des
sus de 85 et au dessous de SU», au- 
dessus de 8i! et amlessous de 87. au- 
dessus de 87 et au-dessous de 88, 
au-dessus de 8(8 au-dessous de 89, et 
au-dessus de 89 et au dessous «le 
810, au dessus de 810 et au-dessous 
de $12, audessus de 812 et au-des 
sous de 815. au dessus de $15 et 
au dessous de 820. au dessus de 
820, au-dessous Je 825, et au- leesus 
de 825 ; [Ü] si hommes ou femmes, 
et si au-dessous ou au-dessus de 
seize ans.

(h) Le nombre de jours ouvra
bles en opération, le nombre d’heu 
res. dans une journ-e de travail or
dinaire, et si travaillent tout le 
temps ou une partie de la journée.

(<) En général, toutes autres in
formations qui pourraient être de 
quelque utilité aux classes ouvriè
res concernant les manufacturier*.

(13) En ce qui regarde l’agi icul- 
ture, les points suivants :

(o) Lu montant payé pour gages 
y compris l’estimation de la valeur 
de la pension durant l’année.

(b) Les semaines de travail loué 
sur la ferme, si pour des homines 
ou pour des femmes, soient dépo
sées avant onze heures ce matin ét 
qu’aucune autre résolution ne soit 
reçue après cette heure là.

M. Beau grand part pmr ie Colo
rado où il passera six mois. La di
rection politique delà I Vrais est 
confiée à M. C ilixte Lelxs f.

L’Opposition fan une excellente 
acquisition dans le nouveui député 

. de Vaudreuil, M. le DrCholette, dit 
le Canadien, car c’est un homme in- 

I telligent et actif.

1891 Thos. EIREDESASTRES
DusHalifax, 25 

de Terreuuuxu par lu malle 
maison d’un non

its arrives'"■r n,
mué George Heath est »1 
flammes et que deux jeunes 

ont été brûlés vifs, On n'a recueil- 
{uelques ossements calcinés. Le père 

brûle un voulant sauver

la

OnAux Electeurs de la Cite d’Ottawa, toutes lesS 115 Rue Rideau, 0MESSIEURS,

A la demande d'un grand nombie 
d’électeurs de la cité d’Ottawa j'ai con
senti à me porter candidat à la mairie 
pour 1891. Je publierai sous peu mon 
programme municipal.

Je vous demande votre appui et de

Votre tout dévoué,

scs petits Metropolitan Mn’g. Co.Le jugement a été rendu hier, à Winni
peg dans la cause du bureau des écoles sépa
rées de la province du Manitoba et le gou 
vernement provincial.

Cette action a été instituée par le bureau 
des écoles séparées pour se soustiairi- 
paiement de taxes au profit des écoles publi-

Les passagers pour la Grande Bretagne o 
le Continent, quittant Montréal le jeud 

arriveront à temps pour prer 
de la malle, le même soir à R

L’attention des expéditeurs est appelée 
sur les grandes facilités offertes pour le 
transport de la fleur et en général de toutes 
les marchandises à destination des Provin
ces de l’Est et de Terreneuve, aussi pour 

et des produits ex-

grand malheur est arrivé au 
ois. Un petit uav 

ipt Snow a essaye dt 
du capilain»

1 boni. Un

Un
commandé par le 

r la baie, L »
F Un autre Vit

557 Rue Sussex.travers» 
fils et utl match 
te s’éleva durai 
• contre des r

h
>i

la nuit et le navire 
chers eu mis en pièces. 11 n'y eut que le tils 
•lu capitaine qui r* 
goélettes

L
rt de la fleur et en général t 
handises k destination des

l’exportation des grains et des 
pédiee aux marchés de 1" Europe.

Pour billets et informationsfconoeraant le 
et le passage s'a»lreasor à 

agent des billets,|
Sparks, Ottawa, Ont.

|D. POTTING ER,
Surintendant-Général

—A—!.. -
et /‘iilirncr ont péii à lu 

gens nommés Far 
leurs cha oup»

ARRETEZ
Cette Toux Chronique!vvvïb ». aunt noyi-s l 

i Exploits Bay.

LA F 
EU VE

TORON'K )Cette demande de paiement.vtait faite aux 
contribuables en vertu d’une loi passée à la 
dernière session du parlement, provincial 
abolissant les écoles séparées, Le juge Kil 
lain a maintenu la eomtitutionali • de la

ayant ehavir» Alex, McLean.; mouaivF
v en Phtisie Ful-

t /lections Srri‘hù,-uttt, 
l’I.t:»-■/•»(•*, Anémie «t Maladies Similaires il

RANCE ETLE CONFLIT EN T’RI
TE RR K N j J’étalerai aujourd’hui 107 1 

b de Chapeaux en Feutre pot 
Formes et Couleurs nouve 

de vente seulement 4,

E KING,
Halifax, 25 nov. Les 

Terreneuve annoncent aveu 
le gouvernement «lemandc, < 
la solution du conflit au sujet 

pie la France cède à 
Pierre el Miquelon, parce que les 
uxquelles ces il»;s ont été céili-es 
ont été constamment et délibt 

raniment violées.
I.e Rév. Dr Howley dit qu’il est 

dans les traités que la France ne construirait 
aucune fortification et ne maintiendrait, 
ilans ces ilex, aucune force plus forte que 
50 hommes pour le service ordinaire de la 
police. Iva France y a fait ériger des forts 
et y a fait placer des canons.

Il dit avoir vu lui-même sur- File St Pierre

rinaneiits 
- directe «les

France tous les privilèg»

St Jean .lit »

journaux d( 
jubilation 

«mime bas»
»le la rive 

l’Angleterre

27,

VERSIONloi provincial». Ce jugement renverse les 
«xmdltions de la conetit ution sous lupielle 
le Manitoba est entré dans la eonliilération. 
Le bureau «les écoles séparées doit porter 
cette cause en appel. Les deux parties sont 
déciilées à continuer «le coure en cours jus
qu’au Conseil Privé.

‘‘Üe LA MAIRIE U1 intendant-Général
Bureau du Chemin de Fer, \ 

Moncton N. B. 18 Juin. 1890./
française, « 
«les ile.» St 
comliti» ;. 
à la France

i 63 douzaines, ditto, prix ■ 
seulement 65cts./ u Huile «l«- Voie «le tlovue «le ‘1891 .

SCOTT LA MAIRIE Deux Caisses de Chapeaux 
Noirs, prix de vente seuleu

Le Chapeau ordinaire de D 
une piastre et virgt-cinq i 
vendu à ce prix et plüs d 
les magasins d’Ottawa avec 

' / peaux à bon marché. Mais 
mes marchandises à si bas 
je commence à craindre « 
concurrents disent que*je vi 
Marchandises volées. Pov 

achats au Rabais venei

MESSIEURS LES ELECTEURS.A mesure que les membres du congrès 
rivent à Washington pour la prochaine ses-

1 AUX H Y PO PHOSPHITES
«lr « lin m « I Ur Moud*

QUI PUISSE OPÉRER UNE GUÉRISON.

?» émulslone 
guiit wt tré»

/ î
Une requête, couverte de nombreu

ses signatures d’électeurs de toutes les 
parties de la cité, vient de m ètre pré
sentée. En réponse je pose ma candi • 
dature à la mairie pour 1891.

Je demande respectueusement votre 
concours, et vos suffrages le jour de 
l’élection.

Votre dévoué serviteur,

sion, on ee rend mieux compte de la «léino 
ralisation dans laquelle les dernières élec- 1891 PALMERlions ont jeté le parti républicain, 
des chefs de ce parti disait avec

•rieurt* à toute* les *1 
régénératrice*,l'on emploieu des tra 

use, ce qui est une 
V1» et ni «loit faire

: «le iléfeu
Aux Electeurs de ta Cité t Ottawa :— 

Mesdames i;t Messieurs,—Confor
mément au désir exprimé dans une 
requête signée presque unanimement 
par les électeurs de la Cité d'Ottawa, 
je consens à poser ma candidature au 
fauteuil de maire pour l'année 1891.

J’aurai l’occasion de vous rencontrer 
tous et de développer au long mon pro
gramme d'ici au jour de la votation.

Je publierai sous peu un manifeste 
aux électeurs.

Votre dévoué serviteur,

“Le bill McKinley a en vue tous le# intérêts 
des cultivateur» et nous avtms été battus

«gn alilt»
violalio

l«-s traité» lui garanti 
Le Tki.khram de 

France a été maintenue vu 
iles pour service «le lieu «le 
clieura français, mais qu’aujou 
sont devenues le repaire «le contreluu 
«lui sont protégés par !<• gouvernement 
rain qui ne veut pas qu'vu y place

L’ÉMULSION SCOTTà l’a HOUSE ;tu- se vend qn>u Hikthis rmileur «airrone. 
S,- métier d<-» iinitaii.ni». l'iix. .Kl ri*, et $1.0#.

ilans tous les tlistricts ruraux; nous avons 
cherché, par cette loi, à favoriser l’industrie 
d« la laine, et partout oil fleurit l’élevage 
du mouton, houb nous sommes vus enlever 
nos districts ; enfin nous avons voulu proti-- 
ger nos Buts limitrophe» contre l’invasion 
les produits canadiens et, tout le long de U 
ligne, nous sommes enfoncés ou bien nos 
majorités sont diminuées «l'une manière 
alarmante."

11 ne faudrait pas s'étonner de voir rappe
ler ou du moins amender cette loi McKinley 
dès les débuts de la prochaine session «lu 
congrès.

lalue
«lepossession

k'e aux p«- 
r«l hui elles

lfran«
L’HOMŒOPATHIE

53 & 55 Bue Sparks.Thos. Birkett.d. c. McLaren, m. d.
lais. Médecin et Chirurgien

Au No. 89, Rue Slater. Fameux’ Majl
Nouvelles de Montreal

kai., 25 nov.— U a des patients d» 
1* Longue Poiutd, nommé Tho 
yles, âgé de 40 ans a réussi à troui
lle nue le ses gardiens et a pris la 
la direction de la Pointe Saint-

TlECOLE DU SOIR
i 316, 318 et 332l’Arithmétique, laL'Anglais, le Français 

1 Tenue «les Livres, etc., seront enseignés le 
l Martli et le Vemlreili soir, de 7.30 heures à 

10 heures, dans la “.Chib House " numéros 
1 24 rue George.

Le Meilleur Remède poir II tw ! John Heney, SUE-:- WELLING/ 10 I
Ottawa, 26 Nov. 1890, 11
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HOUSE
55 Rue Sparks.

LI CANADA MARDI 25 NOVEMBRE 1890

PRESENTS Deraiere Heure COURRIER OU JOUR NOUVELLES LOCALES —VENTE—La compagnie de lumière électrique 
place en ce moment do no t relies lam 
)>es au coin dos rues Richmond et troi» 
tièuie avenue et au coin des rues Mu'ch 
mor et Bank, au pont du ruisseau Pat

WPour le confo 
simplicity des lit# 
les meilleurs sur le marche. A 

les marchands de meuble.
—M John Windsor, propriétaire de 

l'hôtt 1 W udsor, à Cumberland, a failli 
se faire tuer eu voulant arrêter des Che 
vaux X l'épouvante. Il a été renverse

d°” bl‘“urc' ‘""z Pardessus pour
—On a placé, hier, '‘l’EmpreV dans 

la baie des Sœurs, où ee bateau pa-svn f> .. î „ ,. ,
l'hiver, et le " Maude ” e»t allé prendre I ItrflCSSUS |)Olll 
ses quartiers d’hiver à Grenville La 
coni|iagniv île navigation de l’Ottawa a !
Ct'ssé le service entre Ottawa et Gren

A Mol PEFUNERAILLES 
Les fu nérailles de M. Bazile Va 

ront lieu demain à 8.45 hrs. Voir

—M le sénateur Lacoste et Sir Ri 
chard Cartwnght sont en ce moment à

*®"I>oas valant $5.00 pour $."1.00. Boureier 
A frères.

— La diphtérie fait des ravages à 
Aylmer. Plus de trente familles out des 
malades dans leur sein

t Jolis setts, boa et uiauchons blancs et 
noirs. Boureier & frères.

— Le froid d'hier est remplacé au
jourd’hui par une température douce 
avec tendance à la pluie.

Adf'Si vous voulez un manchon, adressez 
vous chez Boureier A frères.

— M. John Hope, père de M. John 
Hope, libraire, est mort samedi en An
gleterre à l'àge de 86 ans.

Boulanger est de retour à Jersey.

Une observation des sauvages de Loretta 
un hiver

l'aisance, la durée et la 
ressort Gold Modal sont 

vendre par

rt.PERSONNEL
L’hon. M. Lacoste, M. tieoflrion et M 

Bisaillon, avocate de Mo
(près Québec) nous font prévoir 
tardif.

Les Marchandises suivantes doiventautrca , sont en ville 
telles devant la courpour affaires professi 

Suprême.
Les montréalais vont présenter une bourse 

à M. Curran, le député. $30UU sont déjà 
souscrites. fre raisonnable sera acceptée.ACHETEZ POUR LA COUR SUPREME 

La Cour Suprême a siégé de nouveau hier, 
ajournement de quelques jours. La 

et s de Québec a été reprise. Le 
a annoncé que les’ causes d'Ou- 

raient entendues qu’après les va 
Noel. Aussitôt que l'audition des 

a terminée la 
prononce de plusi

Lady Macdonald publiera bientôt dans 
une revue américaine un article se rappor
tant à son voyage 
Canadien,

après un 

juge en vl““(
la ligne du Pacifique HommesY

$5.
Québec sers 

e data pour le
eurs jugements00 On annonce la mort de NI. César Franck,

professeur d'orgue au Conservatoire, qui 
s'était fait Garçons 

Habits pour Ho unies 
Habits pour Garçons 
Couvertes Blanches

îïïïï grande réputation et mine
CONSEIL-DE VILLEorganiste et compositeur. Le conseil de ville 

soir une assemblée spec 
deux règlements pour l’emprunt 
nécessaires aux travaux d'égouts que 
entrepris de faire cet automne dans les rues 
Rideau et Albert. Après avoir lu et adopta 

règlements le conseil s’est formé en co- 
mité général pour continuer la lecture des 
règlements refondus delà Cité

LE MEILLEUR ENDOSSEMENT 
Les Pianos Steinway, Chickering et Hai

nes sont reconnus comme les meilleurs dans 
le monde, non seulement par les premiers 
artistes-VAmérique et d'Europe mais tout 
le monde des musiciens recourrait que 
manufacturiers sont sans aucune contesta 
les premiers dans l’art vie faire les Pianos 
les plus parfaits, t'es instruments sont en 
vente chez Nordheimer, ti7 rue Sparks, ou
vert jusqu'à 9 heures

e d Ottawa a tenu 
iale a fia de voter

îles fonds

les
toTClaques Granby de tous poids et gen 

l>on marché chez T. L. Claffy.

—Le comité du feu et de l’éclairage 
s'est assemb é. hier après midi et a ap
prouvé les comptes du mois.

AarTapis ! Tapis 
les prix chez B

— Dimanche piochain, premier di 
manche de l’Avent, commenceront les 
exercices des Quarante Heures à la Ba 
silique.

/•y Tapis I Tapis ! Rabais extraordinaire 
dans les prix chez Bryson, Graham A Go.

— Le pavillon belge flottait hier A 
mi-mât sur l'établissement do MM. 
Bate, à l’occasion de la mort du roi de 
Hollande

t-ît Tapis ! Tapis ! Rabais ext 
dans les prix chez Bryson, Oraha

— Le club Athlétique Emerald don
nera ce soir une soirée de variétét dans 
la salle Si Patrice, coiu dos rues Si 
Patrice et Sussex.

AV Tapis ! Tapis ! 
dans les prix chez Bi

—M" Thos A beam, de la mai ton 
Ahoarn Sopta, est parti, hier soir, 
pour 'es Eta s Unis, où il va faire une 
visite des cl emios de fer élec'riqucs

Tapis ! Tapis! Rabais extra 
es prix chez Bryson, Graham

— Le steamer 0 ire a déchargé hier, 
une grosse cargaison au quai Harris, ci 
est descendu prendre scs quartiers d’hi
ver uu pied des écluses du canal Ri
deau.

Le gouvernement impérial a dan né ins
truction au bureau d’inspection du gouver
nement local ed Irlande de faire rapport 

l'état de la 'récolte des patates.

On annonce à Halifax la découverte de 
dépôts de nikel, dont des experts vantent 
la qualité. Le propriétaire du terrain serait 
déjà en négociations avec des capitalistes de 
New-York, pour l’exploita'on de la mine.

A# Pour le confort, l'aisance, la durée et 
la simplicité des lits à ressort Gold Medal 
ont les meilleurs sur le marché. A vendre 

par tous les marchands de meuble.

Couvertes Grises— M. Thomas MacFarlanv était cm 
ployé à « itargvr ùu l oi- sur un xbar 
lorsque 1 • pied lui a glissé 
frappé sur le char et elle ou a nçu 
u c coupure de près de trois pouces de 
longueur Un médecin a été appe.e qui 
a donné à M. MacFarlanv La soins né 
cessaires.

trr l>* megasin de liqueurs est inainti 
liant ouvert a /ce un assortiment considé
rable des meilleures liqueurs. Aneii 
place de N vil McVanl. A. T. Grant, coin .les 
rues Dalhousie et Rideau.

— Le comité des direct tira de l'hô
pital protestant nommé jiour on venir 
a une entente avec, les médecins v>si 
leurs qui ont donné leur démission à 
cause de la nomination de M le l)r Ko- 
gtrs, s'assemblera cet après-midi X I ho 
tel de ville pour discuter la position 
avec les médecins démissionnaires.

—Jeudi dernier M. John Ticrnay. 
âgé de 67 ans, et Kugèm Cullen, Agé 
de 16 ans, ont failli se noyer eu voulant 
trav. rser en canot du pied de l'île aux 
Allumette-, X la rive Ontarienne.
Vent s'est finit à coup élevé très forl 
cl aans l’aide d'trtio chaloupe envoyé* 
par M. Thomas Fraser, les deux per 
sonnes se seraient iuladliblcmeui noyées

«TMUNIQUE VOCALE ET INSTRU 
MENTALE. Une opérette fi-amuisc 
L’Oncle Ratondu, ou le voleur volé. “ Sinus 
hington O oit " une comédie anglaise A 
T Université d’Ottawa, jeudi soir, le 27 nov.

— Samedi soir un cocher de place 
est ai rivé chez le Dr Marks 
femme dans
tombée sans oonanis-iauee 
Marks constata bientôt 
que sous l'influence * 
elle n'avait pas d’argent pour payer la 
course au cocher celui-ci lu conduis t 
au poste du pol ce, où elle passa la nuit 
Cetto femme se nomme Marie Gosselin 
et est la même sur le témoignage de 
laquelle le coch r Richer à été condam
né à quatre ans de péni en-dvr.

ET VOUS AUREZ UN COUPON
ryeon, Gr

extraordinaire 
aliam A Go Na Un Lot de Tweed pour

Pantalons de GarçonsPARLEMENT PROVINCIAL -ET

Pantalons d'ilommes 
Etoffes à Robes 
Velours.

ASSEMBLÉE LEGISLATIVEPIGEON, BÉA N CK DC 24
ELECTION S M UNTC1 PA LES 

On dit que M. Geo. O’Keefe refuse de 
porter candidat lias le quartier 
bruit court que MM. R A. Sta 
Gleeson et John Casey doivent se présenter 
daus ce quartier.

M. Pèche vin RupluuTja décidé de 
candidat dans le quartier Si. George 

On parle de la candidature de M 
Mansfield dans le quartier Rideau.

M. J. P. Garry sera le candidat ouvrier 
duns le quartier WeRingtion,

Une grande quantité de documents sont 
demandés entre autres ceux-ci .

M. HALL demande la correspondance se 
rapportant au procès ou frais du dit procès 
du Pire Paradis et al contre Allan, Gilmuur 
et al. Adopté.

M. GRENIER demande co 
en conseil du 27 mars, 1888, i 
dre en conseil du 11 août, 1886,relativement 
aux trava ix de décoration de la façade du 
palais législat if.

M. MER

Le raor.lin&ire]>y

Tout a Moitié Prix.PIGEON de Tordre 
ifiant Tor

Rochon & 
McBride

Rabais extraordinaire 
ryson, Graham A Co.CIÇR dépose ce document. Il 

dit que les statues -le bronze sont coulées en 
Europe, parce qu’on ne peut pas les faire 
faire en • ette province

M. BEL AND rép.-end le débat ajoi 
sur l’inspection des manufactures. Il dit 
que le gouvernement actuel a fait liea 
pour améliorer la condition hygiéniqu< 
manufacture». A l'heure qu’il est les ate
liers de Montréal sont bien aérés et propre 
ment tenus. Un moyen pratique d’amélio 
rer le sort de la classe ouvrière serait d’en 

les écoles du 
taires de i’h

efficace d’après lui, que l'inspection 
cale proposée par le député de Bel léchasse. 
La plus grande cause de mortalité parmi les 
ouvriers est l’emploi de trop jeunes 
dans les fabriques.

M. BOYER fai 
humoristiques sur 
•lu palais législatif.

M. BLANCHE!” 
du député de Montréal, 
de 1885 n’a pu être mise en vigueur plus tôt 
parce qu’il y avait des doutes sur la juridic
tion de cette législature en la matière, lois 
amendements proposés à la loi actuelle 
ritent une sérieuse considération 

bea

cfc CIE.
49 & 51 Rue Rideau
OTTAWA.

UN ACTE DE BRAVOURE
Samedi après-midi, Alban et

cassa sous, les pieds 
L’enfant se dt 

remonter sur la

Harold

coup la glace 
rohl, âge de 

îcment pc
que Alban, âgé de 15 ans, st jeta lui n 
à l’eau et sauva la vie à son frère. Plusi

i ber lain sur la glact 
Patterson.

ès'.i L
To

de Ha-.ucoup Xd> I aordinaire 
i A Co.

Coin des mes Rideau 
et Nicholasonnes ont été témoins de cet acte de, tesseigner, dans notions 

ce serait plus ire mais aucune d'elles ne s’empres- 
allcr porter secours à l’enfant qui st

*3TEncouragez l’industrie de votre pays 
en achetant les lits à Ressort Gold Medal.

— Il y aura séance du comité des 
Travaux, demain, comité des marchés 
jeudi après midi, cornilé de l’aqueduc, 
jeudi soir, et comité des finances 
dredi soir.

«-GRANDE SÉANCE MUSICALE à 
l’Université d’Ottawa, jeudi soir, le 27 nov.

—La police a pris en faute samedi 
plusieurs épiciers qui vendaient de la 
viande fraîche en contravention aux 
réglemente municipaux. Dus poursuites 
s ut intentées.

** FOURRURES : FOURRURES ache- 
boas chez Boureier A frères de 25ct»

— Un certain nombre d’amis du Ré 
vérend M. Dawson s'occupent en ce mo 
me1 t à lui offrir un témoignage do leur 
estime à l'occasion du 80eme auniver 
suire de sa naissance.

« Pardessus et chaussures en 

Claffy,-rue Rideau.
—i’iusicurs disciples de* St Hubert 

sont partis d'Ottawa samedi pour aller 
faire la chasse aux canards sur le lac 
St Frai ço.s • ù l'uni dit qu’ils se 
iront en grand nombre.

« Le magasin le plus économique pour 
acheter valises, «-offres et Satchels c’est chez 
T. L Claffy, rue Rideau.

— Les élèves de l'Université d’Ottawa 
donneront jeudi soir dans la grande 
salle Académique une représentation 
dramatique et musicale On y jouera 
une très jolie comédie française.

«Corsets et ceintures à taille faites à 
ordre chez Ackroyd, le magasin de corsets 
au No. 142 rue Sparks.

—M. le Dr Robillard a découvert un 
cas de diphtérie dans la rue Lloyd,hier 
La malade, une jeune fille figée de 18 
ans, a été condui e à l’hôpital, et la 
maison où elle habitait a élé désinfec-

EXPORTATIONS ET IMPORTATIONS 
Voici un état des exportations pour le 

mois «l’octobre :
Produit des mines. ..
Produit des pêcheries 
Produit des forêts..
Animaux et leurs pro 
Produits de Tagricult 
Manufactures............

enfants
avec uni-.f .0*

s»t quelques observ, 
la mauvaise venti

)ue la loi

su voiture qu’il disait être 
. Le docteur 
'’elle n "était 

vresse. Comme

)) -< 734 555 
$186

:t 888 859 
2 679 055 
6 888 640

678
342•all'ohseï

de l’n VVIS PUBLIC
"EST pur le présent donné que 
tout colon, qui, d’ICl AU l’IIE- 
tiilER MAI PROCHAIN, 
au complet ce qu’il doit ù la Couron
ne sur prix d’achat de terres publi
ques, ne sera tenu do payer que 
cinq mm d'intérêt seulement.

Li même remise est offerte aux 
colons sans titre qui achèteront et 
paieront le prix complet des terres 
qu’ils occupenL'dans le délai sus
dit.

Tous ceux qui ne paieront point 
dans ce délai, devront subir la révo
cation de leur billet de location.

Pour le paiement, on devra s’a
dresser À l’agent des Terres ede la 
Couronne

Total
Les

I 717

Magasin de Fer 
115

Numéraireues opinions varient 
auquel il convient de 
des enfants, 
cas, que les
avant de leur ouvrir l’atelier 
t rnit est toujours supérieur à l’ignorant 

M. ROBIDOUX f ppuie les remarque.* 
députés qui ont parlé sur la 
clare que le gouvernement 
ment toutes ces questions 
giénique. la protection de 
insti uction.

>up sur l’âge 
re le travail

ouvrier ins

mais on devait ex 
enfants sachent

Total *12 038 421•ger, f 
lire et Comparé â celui du mois d’octobre 1889, 

ce chiffre accuse une diminution de près .le 
deux millions.

Les importât!»
5 et les «Ire

Cour de Police
" Il dé*

pection hy- 
its, de leur

ns sc sont élevées à *10, 
>its perçus à $2,035,788.

UN GRAND SUCCÈS
que le liante répu- 

nos obtenue par 
laiios américains 

représentés par MM. 
Sparks) est uniquement 

upériorité «le tonalité et «les maté 
riaux employés dans la construction «le ces 
instruments, ça été le but de MM. Nordhei 
mer de produire un piano canadien 
saut ces «leux qualit és indispensables 
un orgueil bien légitime que cette n 
fait allusion aux résultats enviables

question 

es enfunRUE RIDEAU
OTTAWA.

«le M. O’Gara)
Thomas Devlin est condamné à payer $3 

pour s’être enivre,
John Alexander

«lat est émané pour

accusé do vente «le
Un

laissant le fait 
talion dans la ligue «les pia 
les célèbres fabricants de pi

Nord lu

leconn
ense, ne comparai! ;

al restaFAITES PAREIL
Un grand nombre de nos concitoyens ont 

profité de l’offre généreux fait par MM. 
Norilheimer, 67 rue Sparks, «le fournir à 

i désirent en acheter un bon piano 
ou harmonium avec garantie pour les paie
ments mensuels pi opertionnes à la bourse de 
chacun. Quand on peut obtenir un 1 
piano pour de $100 à $150 ou un harmonium 
à de $30 à $75 certainement chacun devrait 
se procurer un pareil instrument, spéciale
ment quand il est garmti, dans chaque cas 
on échange sans perte pour le client. Ceux 
qui veulent un instrument devraient se 
lier pour le choix à une vieille et 
hle maison comme celle de Nordh 

'parks ou l’acheteur est certain 
et fidèlement servi.

NOTES DU TÈM

s tant d’n il née 
aimer, 67 NAISSANCEToujours eu Vente 

Le Stock
Le plus Considerable,

Le Mieux Assorti, 
Le Mieux Choisi et a

^Meilleur Marche
[—QUE—

2 En cette ville, le 24 courant l’épouse de 
F. A. Gentil on, un tils.

irap et en 
. T. L.faintenant est le temps

Montres et Bijouteries
en finis genres et de toutes qualités. Seront 
vendues a 25 pour « eut au dessous 
ordinaires. ( 'Inique Article est g.u 
que représente,sinon l’argent vous sera rem i 
Chez H. NOREZ, No. 30 rue Rideau.
«lu Pont «h-s Sapeurs.) Réparations de 
tr«'S et Horloges garanties et à des 
modérés.

maison 
s qui a 

production 
Bar les plus GEORGES DUHAMEL,couronné leurs efforts dans la

d'un instrument qui « st reconnu p 
hautes autorités pour réunir Texcellci 
la pureté de son, la précision d’action, la 
<|Ualité supérieure des matériaux employés, 
l‘habileté *le la main «To-uvre et sur

dans la

Coranjissairc des Terres de la Couronne,

Department des Terres de la Couronne, 
Çuebec, 24 Octobre 1890.

Aucun journal n’est autorisé à p 
avis sans une autorisation spécial*- 
missaire des Terres de la Coure u

K:
passe tout ce qui se fait en piai 
Puissance du Canada. Ils sont i Vente a l'Encan par Huissier.pour les célèbres pianos Steinway < 
ring et Haines'G ISCAMINGUE 

— l e Rév. Père Fafanl vientd’être nommé 
supérieur de la maison des oblats 
camingue, en remplacement du 
Thérien qui devient curé de 1

corn mina

V. ( onformément à un Droit de Vente con
tenu dans un acte Hypothécaire «lit Chattel 

t produit au moment de la vente, il 
y aura vente au numéro 137 me Rideau, 
Mercredi prochain, le 26 Novembre, â 2.30 
P. M , en bloc et pour «lu comptant à 
dans la piastre. La vente consiste en V 
ses, Coffres, Boites à Chapeaux, Porte-Pa 
quets, Sacs en cuir, pour enfants «l'école, 
Porte Musique, ( 'ourroies get Poignées en 
cuir ; Machineries et outils ; aussi toute sorte 
«le fourniture. Bois et autres articles servant 
à la confection de tout ce qui sort d 

I manufacture do valises 
L'inventaire 

r santàM. A. C
et Agent «l’Assurance,

LES JX OLKS PUBLIQUES 
A la suite «Je 

nues dans le 1 
M. Kirby,
va probablement offrij 
paraîtrait que M. Kirh 
ses idées, au goût «le

De la est venu ce malen 
«lernière réunion du bureau d< 
rts, M. Kirby a laissé entendre que sa ré si 
gnation ne se fera probablement pas alien 
dre et a exprimé en même temps 1 opinioi 
que ses collègues faisaient preuve d’une 
étroitesse d esprit vis-à vis .les catlioliques, 
que lui ne pouvait pas emloster.

('ette conduite nous étonne peu, le bu- 
i des commissaires «les écoles publiques 

donné par le passé des preuves de fa 
d'intolérance suffisantes pour dé- 

r large et à 1 esprit

du Ternis- 
Rével Père certaines difficultés surve- 

uireau des écoles publiques, 
commissaire pour le «piartier l!y, 

r sa résignation. Il 
y est trop large dans 
•es collègues

fcîjP. S.—On vend aux Mar- 
chandsde Campagnea 
Prix de Montreal.

aJSa paroisse

<5,rende sieur Sainte Ma 
uté des sœurs grises, a 

supérieure du couvent du Témiscamingue 
en remplacement de la révérende sou r Rai- 
zame rappeli-e à la maison mère à Ottawa, 
où elle jouira «l’un rnpos bien mérité après 
vingt années de mission au Témiscamingue.

—M. Jules I)u.nais a été élu maire de la 
municipalité de ’Témiscamingue en rempla
cement de M. Augustin Laperrière qui a 
occupé cette charge depuis l’établ 
de la municipalité en 1888. M. La 
avait donné sa démission avant son 
pour Ottawa où il doit demeurer 
rairement—causé par l’incendie de

artine.de 1a 
été nomm-'s 'll!1

A la
s commiSKai- 11 ES SOUMISSIONS ( ACHETEES mires- 

U sées au soussigné H portant pour emloe 
“ Soumission pour un Dortoir, su Collège 
Militaire Royal, Kingston, Ont.,” seront 

bureau jusiin'à Vendredi, le 12 
pour les différents travaux 
érection d'une Bâtisse,dev .ut 

loir au Collège Militaire Royal,

Thos. BIRKETT
Dé':',-mbre I81K)115 Rue Rideau, Ottawa. T

Kingston, Ont.
Iax spécifications peuvent être 

Département des Travaux Publics,

teuton, Kingston, ou après le 21 novemhro 
(vendredi) 1890 j et les soumissions ne seron 
pas prises en «-onsiilératioiis â moins 'l’etre 
faites sur les formules fournies et signées 
des signatures courantes «les soumission-

Gliaque soumission devra être aecoinna- 
gnée d’un chèiiuc «le l*an«jue acceptée, fait 
payable à l’ordre de l’Hoiorable M 
«les Travaux Publics, égal à dna pout 
du montant le la soumission, «pu seia 

décline 1

peut-etre examiné en s'adres- 
. Lai ose, Comptable, Syndic 

No. 121 rue Rid
W Mode s «le Butterick pour l’hiver 

f>ames et enfants, maintei 
Ackroyd, 142 rue Sparks.

—M Joseph Bureau a ouveit 
jourd’hei uo très beau salon de barbier, 
dans ie soubassement du magu>in de 
MM. Faulkner, marchands de four
rures, au coin des rues HiJoau et Sus

îant en venta
%*

na Liante et «
goûter un homme au cœu 
juste comme M. Thomas 

Depuis de longues amices 
l’hôtel de ville un des postes 
les et les plus responsables ; t; 
jamais entendu dire qu'il ait 
moindre injustice pour qui 

Il nous faudrait p us 
libre dans notre cité.

Plusieurs nous sont déjà mentionnés 
comme candidats au siège qui va devenir

On parle de MM. Topley, Wensley, 
n et Cawthray.

l'ancien adversaire de M.

G. LEVESQUE, Encanteur
te- A. G. LA ROSE,

Syndic pour les créanciers hyjxithécaire 
Datée d’Ottawa 20e jour de Nov. 1890.Un autre Voyage et au bureau «te MM. Power A.

qu’il remplit n 
les plus «liffici 

nous n’avons 
.... commis la

NECROLOGIE
Mardi dix huit noveirbre. à l’âge de soi

xante et un an. Monsieur Joseph Labonté 
s'endormait dans le Seigneur après une 
longue et douloureuse maladie. Ses obsè
ques eurent lieu vendredi. La Société St 
Jean Baptiste avait sorti sa bannit

anciens

—A—
que ce soit, 

s d’hommes «le ce ca W ( LAQUES ! CLAQUES! Toute sortes 
à meilleur marché que partout ailleurs dans 
la ville. T. L. Claffy, rue Rideau.

—Le ooDrt&blc P C. McKwen, et 
l’inspecteur des licences M. St George 

fait samedi et dimanche une sur 
veillance spèciale des débits de boissons, 
mais n'ont constaté aucune infraction à 
la loi.

TORONTO
pe pour accompagner un 
i officiers à sa dernière «le 

L * paroisse de Clarence Creek regrette 
vivement la perte qu’elle vient de faire.

Monsieur Labonté s’était établi à Clarence 
il y a au'lelà «le trente ans. Cette belle pa 
roisae n’étaitaloraqa'une forêt sans chemin et 
sans autre moyen de communication. Après 
beaucoup de peines et de fatigma, Mon 
sieur Labonté avait défriché une partie de 
son lot de terre ce qui lui rapportait déjà le 
né<3essaire. Cependant une chose manq 
à ce digne canadien, c’était l’exercice

risqué si le signataire 
«lu contrat quand il sera 

peut mener à
repris, et si la soumission n’est pas 
le chèque sera remis, 

r lenient n’est pas tenu d’accepter 
ni aucune autre soumission. 
Par ordre,

-àSTex 
rme les Ira

DEMANDES D’EMPLOI

Comme les temps sont durs 
et que l’argent se fait rare pour 
certaine partie de la classe ou 
vriere, le CANADA, d’ici a un 
nouvel avis publiera gratis les 
DEMANDES d'emploi et leur 
donnera trois insertions. Les 
insertions subséquentes s’il y en 
a, seront seules chargees au prix 
de vingt ~.'na cents. C'est un 
veritable cadeau que nous fai
sons a la C'as«te niivrioro.

J’étalerai aujourd’hui 107 douzaines 
de Chapeaux en Feutre pour Dames, 
Formes et Couleurs nouvelles, prix 

de vente seulement 45cts.

Ced vaux entr
acceptée 

ni la plus 1NOTES DE HULL 
—Jeudi apri 

b vins de nul! feront Tinsj 
vel édifice de l'hôtel de ville < 

de la cité.
•—M. Théophile Viiu, mai 

sures, rue Principale, a fait TacquUiiit 
la magnifique résilience «le M. T. P. , 
less, qui avait été offerte en 
il v ■> quelques jours. M.
$5000.

s midi M. le maire et les 
:>ect ion du non 
et en prendrons

tirVcnez examin 
ancienne place «le 

n «les rues Dalh
—Les commerçants américains ont 

commencé à acheter dans les environs 
d’O tawa les oies et dindes pour Tap- 
irovisionnement des marchés de Noel à 
Üo-ton et à New York. Cos achats se 

chiflrent déjà par plus de vingt cinq 
tonneaux de pesanteur.

lier notre thé de 22 
Neil McCaul. A. T. 
ousie et Rideau.

83 douzaines, ditto, prix de vente 
seulement 65cts.

Deux Caisses de Chapeaux de Sortie 
Noirs, prix de vente seulement 85c.

éche A. GORKI L,
Secrétairepossession au Département des Travaux Publies | 

Ottawa, 19 nov., 1890“du
)«-•hand de chaus-

vente à l’encan 
Viau a payé

Il s'imposa des sacrifices sans nombre pour 
procurer aux quelques pionniers qui l'entou
raient les secours de la religion.

iple de nos oères dans les premiers 
temps de la colonie, monté sur «les raquettes 
il guidait les missionnaires a travers la forêt 
et il les retirait dans sa chaumière où se di
sait la messe et se faisaient les baptêmes.

Les RR. Alméraaet Ebrard furent les 
premiers qui reçu rent son hospitalité, ensuite 
vint le très Révd Jouvant qui devint grand 
Vicaire d’Ottawa et aujourd’hui curé dans 
un îles plue beaux diocèses de France. Le 
très Révd M. Michel, Chanoine,curé de Buc- 
kinham put lui-même apprécier les services 
que Monsieur Labonté rendait à la religion 
Enfin quand le Révd. Messire Boucher, 

Tan dernier chez les Chartreux en An 
fut nommé curé de Clarence, il fui 

par Monsieur et Madame Labonté et 
logea sous leur toit durant plusieurs années. 
Ajourd'hui encore, It Révd. 'Thomas Corren 

rapporte souvent les épisodes de son 
arrivée à Claremre témoignant toujours que 
Monsieur et Madame Labonté lui ont tou
jours montré ie même zèle qu’ils avaient 
pour ses prédeeceeseure.

Pour
Le Chapeau ordinaire de Dame vaut 
une piastre et vingt-cinq cents, est 
vendu à ce prix et plus dans tous 
les magasins d’Ottawa avec les Cha
peaux à bon marché. Mais je vends 
mes marchandises à si bas prix que 
je commence à craindre que mes 
concuirents disent que* je vends des 
Marchandises volées. Pour grands 

achats au Rabais venez au

A l'exem Les |H— Les'membres du Barreau d’Ottawa se 
sont assemblés samedi à Aylmer et ont d.'-ci 
«lé de demander a.i gouvernement, d’accor
der les séances de la Cour Supérieure tous 
les mois, du 1er an 5, à l'exception des mois 
de juillet, août et décembre, et des séantes 
de la cour de circuit â Hull du 7 au 10 de 

au lieu de quatre fois par ail
la chose se pratique

Brûlures 
Douleurs I 

Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'Yeux 
Hémorrhoîdes 
Hémorrhagies 
Inflammations ÜLTK*,',

AVISX-VJ'ai acheté le stock de Neil McCaul, 
je le vendrai au prix coûtant. A. T. Grant, 
coin des rues Dalhousie et Rideau. NOUS l’RIONS TOUTES LES PERSON 

NES QUI NOUS ONT DEMAND,. DRR 
REMENT D* .THE PLACEES 

TES D’ABONNÉS, DK > 
PATIENTER PEND 
EM PS. NOUS i ACHE 

FAIRE AU PLUS 
KSENTEMEN 

R LE

— M. Perreault, ingénieur de la cité, 
à déjà près d’une centaine d’hommes 
employés aux travaux du canal d’égoût 
rue Radeau, et il a des demandes de la 
t art d’une centaine d’autres qui vou
draient avoir de l’ouvrage.- Les gages 

M. Perreault 
peurra encore prendre une 
de nouveaux employés dans

N11 ; 8 UH 
'OUNOS LIS 

LOIR BIEN 
QUELQUE T 
RONS DE LES SATIS 
TOT. IL NOUS ESI 

ILE

chaque mois, 
née seulement comme 
actuellement.

Cette résolution a été soumise au juge 
Malhiot qui a déclaré n’avoir pas «l'objec
tion â l’appuyer auprès du gouvernement. 
L’honorable juge est «l'avis que le change- 

t demandé pour Hull est de la plus 
grande importance, vu qu'il y a p us «le be 
sogne à cette cour «ju’aux dt 
d’Aylmer, supérieure et «le «ircuit 
aux séances de la cour S 
l'honorable juge a expri 
affaires iraient bea 
cats employait 
prendre les tén

AN1

PR
IMPOSSIBLE DEXPr.D 
CHAMP NOTRE JOUR

1ER SU
«OTRE JOURNAL A TOUS 

CEUX QUI LE DEMANDENT. NOUS 
NE POURRONS LE FAI 
SURE

Bout de 81.25 par jour, 
dit qu’il 
trentaineFameux 1 T T. NOU

.......... RE QU. ME
K QUE NOUS RETRANCHERONS 
NOMS DE NOTRE LISTE D’A BON 

N~S. POUR LE MOMENT NOS FACT 
LITÉS DE TIRAGE NE NOUS PERMET 
TENT PAS D’AUGMENTER NOTH B 
CIRCULATION. NOUS KH Pe. RONS POU
VOIR SOUS PEU 
UNE NOUVELLE PRESSE

i
DESeux cours rounies quelques jours

Qa
vlr316, 318 et 332 ;upérieure à Aylmer 

mé l'avis que les **"Nou8 avons eu stock à peu près 
lerettes en fourrures pou 
irix $3.50 ; maintenant 
Sourcier 4 frère.

30 col" 
Vieux

seulement $1.50DUE-:-WELLINGTON ■ coup plus
noirraphei pour NOUS PR(KTJRKR

• remblaiKNgnages

i
i

N

Ji'
1

J
uuu

PAYE
i mon annonce 
edi dernier j'an- 
s que je paye- 
passage en chai
re tour pour 20 

le distance d’Ot- y 
ïn lançant cette J 
e j’avais deux 
D’abord je \ ou- 
oner aux prati- 
mintage de se 
3r nos marchan- 
bas prix durant 
vente à bon _ 
et de plus dé- I

■ par ce moyen ™
annonces dans 1 
anada ” étaient 
la ea n pagne et 
,sit à merveille 
; peu de temps 1 
i lancé cette an-^ J 
èt nods avons 
cette semaine 1 
lassagesquinous.
,é pré«entés et 
ec grand plaisir 
maintien mon 

jusqu’à nouvel 
toute perso ino 

nt pour le mon
te $10.00 aura 1 
, la remise d'un r 
e aller et retour 11 
listance de vingt H 
d’Ottawa.

i

e ! Encore !
Isavons fait d’irn- 

s réductions sui
tes marchandi- 
cette . emaine 

e une semaine 
eur dans la i.«ar
ise sèche et ceux 
ofiteront de ces 
lies réductions 
leront la moitié 
r arj cnt.

de Temps
î reste très peu 
ips pour écouler 
immense stock 

n’y a qu’en ven- 
38 marchandises 
prix étonnants 
réussirai à l’é1- 

, ainsi prolitez- 
tte semaine et 
/os achats 1e nra- 
bontie heure et 
la foute de fa

ibli.

Division du Rapide Plat

Avis aux Entrepreneurs

ni’.H SOUMISSIONS C.-U'-'IKTEKN 
U .. :« au soiiKHigm-, et portaiiL ,i l'i-ndiw 

m-les canaux du St l.au- 
au, jusqu’à 

«te Tniu-sk

■ lu Canal du 
ige sera divisé en trois 

iron un mille du Ion •

portail

Jour tir
’v.'/',’b it

nenl el Telaigisst 
Pial. I.’,

U.io carte, I 'p"graplii«|iie «te 
«■n | *1 u m les jilans «I li-s e ■»< 

Vetrrr.lt,'■s::
jour tie. Nui r nfrn prochain, à <-e hur«

Bmeau «le Tlng- nicnr R«'sidf|it,à Mor 
hnrg, où «les formules «In Moiunissions impri
mées peuvent être obu

Dans le cas de compagnies 
n Ire à (a soumission les t

devra *arl 
signatures «

tes en finîtes tel 1res, la nature des oi 
put ions e* l« ti«m de rci.:«lcn<;e d« <-lia<-im «lea 

nibres «le 11 oompagnu . ni. «le p'us, un 
bampin ayant char le 

$6Jt0O «lovra 
la sou mis ion pour la seutioa

«pti sur 
la pour In si- mue <l«

accompagner 
No I et un «/ une banipie 

pour In somme de 
pour chacune» des autres secth

mit cliarfiny

f/ih s devront «-ire 
.finistiu des ( "lie- 

«nfiaqiiésmins «le f«-r et C 
» i le signataire n

lo «lu .N

i«
ou tonne 

hèqilos selon, remis 
taires dont l«-s soumissions ne

li

rents signa
( «•' I

À accepter 
soumission

•«•ptees.
s'engage pas toutefois

la plus buMM

Par ordre
A. P. BRADLEY,

Heci «-taire.
Départeuumt «les Chemins «le fer et 

naux, Ottawa, 7 Novembre Ih90 }

tü

Soumissions pour appro
visionnements 1891

jus«|u'au mercrediIta soussigné r«
midi, 3 décembre I .‘.Kl, «l--s soumissions pour 
la fourniture de la viande «te boucherie, de 
la farine, du Ileurre, «lu gruau, «les patates, 
du (mis «te corde, eu-, requis par les institu
tions suivantes |>our l'année 1891—savoir :

Les asiles «l'aliénés à 'Toronto, London, 
Kingston, Hamilton et Orillia ; la priwjn 
centrale, et la Réforme «te Toronto : la ré 
iortne pour les garçons à FenetanguRhene 
les institutions pour les sourds et muets à 
Belleville, « t l’institution pour les aveugles 
à Brantford.

I,e8 sournissi) 
cautions pour la pa 
que contrat. On 

,'ee renseignen 
soumission „
différentes institutions rus-nommees.

N. B. On ne demande pas des soumis 
•ions pour four 
Toronto. I»nd« 
pour la prison cent 
forme pour 1m fem 

On ne s’obl 
ou aucune des

moairesdevront fou 
rfaifi; éxécutioi elia
[>eut obtenir de plus 

«•nie et «les formules de«te
desen s'adressant aux bureaux

rnir la visu- e
m, Kingston et Hamilton, ni 
.-entrai*- et l’asile «1e la Ré-

la plus basse
mes à Toi «

ige pas accepter 
s tour. ■"•->ions.

misr 
F. GH AM

IE,
1BÉRLAIN,

« lR

uns et «les asiles deipecteurs «les pris 
té. Edi fi cm pari

fns
ementaires

lorooto, 18 novembre, T 8»J(i

0, DEMANDE—Un Ixm 
pour 1e coramnree du

agent voyage ^ 
ville Emploi

constant. Avantages particulier» .) ceux qrf 
comm-nci-ront maintenant. Articles »pfj 
«laux. Nu tardez p,-*. Le salaire compi , 
du premier tout. RMOWN BROS., 
•erymen. Toronto, Ont

A VIH AUX MKHK8—Le “Sirop 
zA «te Mme Wi»slov ' de -raft touj 
être employé quand lea enfanta font leur 
dente. Il soulage immodiatement les sent 

u*e? de ci a pauvre» netiti, nroduieant n 
«neil naturel, paisible, e i taisant dlepa 

chérubin i
fihh

1rs

ratti .'la do - eur, et tes eunee 
s'évellleiit a issl '* brillants et I 
bouton de roe«>." l'e siro > est trvt-agr 

goût. Il apaise l’enfant, amollit ses gen 
eu ee, enlève to ite douleur, fr*t «Itsparattr 
les sojfirances intestinalei en réglant la di 
gestion, et est ’e meilleur ■ -rnè le connu i 
contre la diarrhée, soit ij.i'elie provienne d- 
la dentition ou -Tantres l'auaes. Vingt-cl 
oenta la bouteille. Ave* confiance et l_ 
mandes le “ Sirop calmant -te M ue Wlnv 
low’’et ne prene* aucune autre prépara

Irais

le.

LANDRY & THOMPSON,
mrs «I I ■ I-M" rl l'Ii.ir I rii'iv ( ;#néiaii «

DKMKNAGENT Jïf.B5«ET
'-'«uverte» et ouvertes. 

307 rue Ri.leau.l
No 157 rue SparksGomnittiides i«•«•

o r r /v w a.

VENTES A L'ENCAN
N

le 27, « 10.30 hrs.'. a. m. 
blés

( «'mine miiI
articles et

le maison. A\iiHsi veut*
no,-k de

ml dans la 
rvrvili, le 26 à 2..10

pom hypotliè- 
vullsos, coffres, 

piaitre, au No.
<l'"‘

Imissii-r di 
samedi le 29 h 9.30 I 
« lie By. la- tout

ente
le 'nl>le», poi-les et

G. I.EVEQUE
En. 

lu- ByBureau 71 rue (icorgi-

4 Nriulrc ;t lion tlarcll*
Portes « ha- i-., et jatouserie.boin nréparé, 

moulures, vitres peintes, huile*, pj'ntures, 
Cuir et fourni tu res -1«- ehaussureH chez

U HOOIH.IVÙ
l «luUfiHMeer. prùa.-lu liussii

CANAUX du St. LAURENT

' MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

PETITE GAZETTE
Nl^ô!louer—A 1> m marché 

rue St André (et;
•** -* C. A. Douglas, ô.s rue Sparks.

i«‘ pour Tlii ver, 
ldi. S’adres-

HN DEMANDE Imirt- gateou* pour ven re 
U le Canada « Hull, s"h,ireuser A Nap 
St Denis. Bue lukeiman.

f]N DEMANDE. Quatre jeunes garçon» 
U -igi* d’au moins 15 ans. pour délivrer La 

Ou paiera uu hou salaire à un
jeune garçon compétent,

TERRE A VENDRE. 60 acres de 
■ lot numéro 20, aboutant à U 

Ottawa dans le township Ole 
«instituant le front «le l’an 

Shea, à trois milles d’Ottawa,
«ie Montréal.

très bien situ» 
de Kett e Island.

G’est une «les meilleures tarie» 
comté. Termes dt 
se,- à ROBERT 
Bridge, Ont.

terre do 
a rivière 

tar,
oienne

le lot une très lionne maison «a 
ie et faisant face à la tête

paiement faciles. S’adre» 
CUMMINGS, Gummiagi

bois

I'

I
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Publie p
'iJkrv~is i ABONNEE

/ LE CAÎMVins de porte, Sherry d’Ivision 
i Rhum pur de Jamaïque, et Rye de 

7 ms.
! Le- premiers médecins recomman 
i dent hautement ces boissons dans les 
i :as où des stimulants sont nécessai-

Journal Quotidien

Un An en Ville . . . . 
Un An par la Peste . .

>

C. NEVILLE,CO • ll.me.ANNE
$7, rue Rideau, entrée sui le marccbé d’Ottawa.

Lectures iNOUVEAU ! !
2 Aussi une épicerie de première classe au J

PENITENtb6 RUE GEORGE 56
Deux jeunes march 

réal, ont fait, samedi 
l’un des étabiiseemen 
traordmaires de Mo 
maison du Dr Jacque 
Amherst.

Ils ont lait à un r# 
Presse un récit détail 
téressant pélérinage. 
journaliste «e croirait 
de ne pas répéter avi 
ce journal les choses i 
lui ont été révélées.

Celte maison, umqi

~J marché By)

fin arrière ?de mon magasin de Liqueurs 
rue Rideau^

G. NEVILLE

AVIS
Par la présente je donne 
sonnes qui n’ont pas encore réglé ,avec ino 
de vouloir bieu a'1er prendre des arrange
ments chez A. E. Lussier, Ecr,, d’ici à huit 
jours. Sans ]uoi vous aurez des frais pour 
la prochaine cour.

Votre,’etc.

à toutes per'

re, est d’une appa 
Vêlage du bas est 
deux compartiments, 
et le bureau privé du 

Le Dr Jacques.est p 
la quarantaine et a u 
austère, qu’il doit san: 
au travail et à la mor 

Les visiteurs entrés 
leur vers trois heures 
rent attendre jusqu’à 
faire la visite, 
en prière. ”

La pèlerinage —car 
ça par la cour 
ible chemin d

Les visiteurs sont 
spectacle qui s’offre à 
En face d’eux se art-ssi 
fond, cuirassé de tôle . 
liant l’apparence d’un 
abrupte.

Dans un des angles, 
con.ient la statue de 
de la Sale)te. Au-dei 
grotte au fond de laqv 
imitation de chapelle, 
autant que possible, di 
imiter la scène toucha 
Dame de Salette eu 
j’ai visitée lors de mon 
Europe.

Tous les soirs, conti; 
lampe invisible brûle c 
celle statue et répand i 
lumière mystique.

Daus la chapelle, j 
statue de Saint Jean 
précurseur de Notre S 
qui a préparé des voi 
mis en présence de la 
selon les paroles des li’

Au milieu de la cou 
Calvaire : Un monlicu 
gazoti vert, surmonté i 
grend^ur naturelle, / 
les statues des saints 
qui figurent dans la sc< 
Sement.

Un chemin de croix 
autour de la cour. En 
munaulé y fui les 
dessus, s’étend un jubl 
destiné à la foule des 
suivront les exercice 
41 car, ajoute le .lotieu 
aucun doute que les ; 
ligieuses recounailror 
lion avant longtemps 
Montréal n’a pas encor 
autorité, mais il ne l’a 
et l’Eglise attend que 
f ste sa volonté pour 
sanction à cette Œuvre 
Face. C’est innombral 
bre de faveurs, de gv 
nous obtenons du ciel j 
Il n’y a aucun doute ç 
ici autant de mi acles 
Anne de Beaup e.

Le docteur énumèr 
unes des guérisons écla 
dit avoir été obtenues p 
munaulé.

Il cite le cas d’une fil 
chez M Franchère, tail 
rue Notre Dame, qui é 
depuis cinq ans. Elle 
sé pour sa guérison dt 
de piaslres,entre autres 
pour $108 d’huile de fo 
ei sa sauté s’atfaiblissai 
lement.

M. l’abbé Filiatrault, 
Laint*Jacques, le direct 

, elle de la communauté. 
1 la de s’adresser au Dr 

celui ci dit qu’après ui 
elle fut complètemt 
Aujourd’hui elle est

Mme Isaïe Lalumière 
Montcalm, aurait été gi 
ques fréquentes d’épile

L’enfant d’un ouvrier 
au No 29 ruelle Saint 1 
perclus.

Le petit malheureux 
noux collés à la poitrin 
leur. Un vint le recoin 
prièrrs le lundi. Le nu 
fant allongeait une jam 
l’autre en faisait autant 
dredi le bébé marchait.

Le Dr Jacques parle i 
nsons en homme bieu c

L’un des visiteur» dei 
ment et depuis quand il 
cette communauté.

Le docteur raconta 
longtemps, il se u tan 1 
une voix lui criait qu’il 
le fondateur d’une c 
religieuse, mais il n’osi 
dresser aux autorités rel

J

illA. C. LAROSE. ii

car ‘‘lesTl A
1[OAj^

XArdT Les meilleures qneli" 
île Charbon 
i t uni i neux

tliracite.fcp
commen 
en véritaf

,!

P Bien Criblé __
Et Tamisé. J

0’Reilly& Heney,
BLOC RUSSELL 

Rue Sparks

,
~

h

CD
r'

CHEMIN 1)E FER

‘CANADA ATLANIIC"
NOUVEAU SERVICE RAPIDE

ET
LA VOIE LA US COURTE
Changements au 27 Octobre, 1890.

Les convois partiront de la gare de rue Elgin 
comme sait ' /

L’EXPRESS DE MONT
REAL rapide arrêtant 

à toutes les stations entre Ottawa et le Co
teau, se reliant à la jonction du Coteau avec 
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à 
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35.

8.00 A. M.

5!00 P. M. L’EXPRESS DE MONT- 
ide n’arrêtant 
ia entre Otta- 

le Coteau, a un char refectoir, et ar- 
e il Montréal à 8.20, se reliant aux trains 
Vermont Central et du Grand Tronc 

pour tous les points à l’Est. Portland, Ri
vière du Loup, Dalhousie.

• REAL rap: 
et à Alexandriqu’à Casselman

du

L’EX PRESS DE BOSTON1.45 P. M. et NEW.YORK Ipwront d
par le Coteau et le nouveau pont en acier ) ' D
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, $| 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points au 

rs jdortoirs de Wagner dep 
juequà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes les stations entre Ottawa'et Rouse’s

I
uis Ottawa

LEsjrRAINS ARRIVERONT COMME SUIT !

de Boston et 
rk et tous les12.00 A. M. ST.

points intermédiaires arrêtant à toutes les 
stations entre Rouse’s Point et Ottàwa. ^J|

de limité de12.30 P. NI. Ssart <1, Ha- 

heures

réal
St Jean et toutes les station 

train quitte Montréal & 9 
Jet arrête a Alexandria seulement, ex

cepté pour laisser descendre des passagers à 
des stations sur le Grand

lifax et S
Le

9.45 P. NI.Sr,oT,e,eptJ°t ;
Montreal j 

stations.
l’Est et du Sud. Le train 
à 6.15 p. m. et arrête à tou 
E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH
Surintendant-Général

f

IAgent gén- 
Passager*

Ottawa, 19 juin

FERRONNERIES
maisons comu 
wa et des mie a 

rapport des bas prix de 
es offerts en vente:

L’une des plus anciennes 
claies de la vallée de l’Otta 
qualifiées sons le 
localité des articles JMcDougall & Cuzne j

Enseigne de la grosse TarrlAre

-MAGASINS------

RUE SUSSEX ETOUtFtCHÂUOIER
SM 1-87-88.

TAYLOR McVMilY
AVOUAT, sULUCITBIB SÎCCO

— BUREAU ! —

leeUleh Ontario Chamber», (ilfiwa,

AVIS AUX PATRONS

Dans le but de se rendre utile 
ala fois aux ouvriers, domesti 
ques, servantes etc. et aux per
sonnes qui ont besoin de ces 
ouvriers, domestiques et servan
tes nous publierons gratis une 
insertion de toutes les annon* i
ces offrant de l’emploi. Les in
sertions subséquentes seront 
seules chargees au prix de. C\ 
cents.

auraient trouvé sou pro 
Il résolut de se mettre 
Il se voua à la Sainte Fi 
voyage en Europe, visit 
n&slères et places rel^ 
voulut créer son œuv 
des faveurs divines, dis 
ganction viendrait plusv

BRYSON, GRAHAM & CIE.jji 33 TT ILLETO UST puis quatre mois, n’est-ce pas ?
■ 1 ----------------—) lr~r iffiirri du capitaine n’ont

guère avancé, autant que j’ai pu 
voir, sans m’en mêler- 

| —Oh ! Pas d’une enjambée de
fantassin ! Il ne nous reste qu à 

I souhaiter au capitaine meilleure 
chance à la guerre. D’ailleurs 

i est-ce bien sûr qu’il aime Hen
riette?

— La, là, maman’Soupçon ! En 
lui aussi, i vas voir le menson
ge, la fourberie, que tu décou- 

Pus si

UNE FAUTE
DE

JEUNESSE '

LES PREMIERS POUR LES
t

Alexendre Boutique
vres pat tout ’ 
capitaine Dorfert-est un galant 

u’il vient ici,Depuis q 
i jt* l’ai rencontré dans le monde 
rhez les gens les plus honorables. 
Eu ma qualité d’intéressé, j>uis- 
qu’il deve lait très assidu auprès 
d’Heuriettr, j’ai fait parler l’un 
et l’autre sur lui, sur sa famille: 
ce serait nour ma lille lo plus

homme& :m

Ont acheté, marqué au Rabais et déménagé à leurs magasins de la rue
Sparks le

M. Fernand, avec sa belle 
disait-ellevoix de baryton, 

l’enleverait d’une autre façon ' 
Elle parle de la faire transposer; 
inutile de dire que c’est à l’inten 
lion de M. Fe-nand.

— M Fernand ! dit le mécani
cien, toujours M. Fernand ! Dé
cidément STOCK EN CRÛS

heau parti.......
— Ajiiès M, Fernand, com

pléta tante Lise1 Et si turn’s- 
laissée achever, tu n’aurais 

pas • u b oin du me faire ce pa
négyrique* inutile 
l'aime lo capitaine: et je mets pas 
mi instant en doute sa loyauté et 
sa sincérité quand je me duman- 

I de s’il aime véritablement Hun-

Voyons, Lison, 
pendant qu’lleur'ette est pur la, J’honore et
causons un peu.......

Il apprit a tante Lise ce qu’il 
avait découvert quatre mois au
paravant, eu fo ça ut Dnvernel 
aux aveux: le jeune homme ai
mait Heu iette. Si 
l’aimait, parbleu ! tout irait com
me sur de« roulettes ! 
son plan das-ociation, imjiossi- 
blv sans le manag *, à cause de 

contraire

—IDE—

]Ieiiviette le crains seulement qu’il nu 
En matière NOUVEAUTESs’abuse lui même 

de sentiments, vois-tu, il est des 
rieus qui signifient beaucoup... 
Et les femmes ne s'y trompent

Il exposa

ce diable d’amour , au ■ 
tout indiquée si le loyal garçon, 
qu’il aimait déjà comme son fils 

par allian-
zdzeu—Il fallut qu’elle s'expliquât 

Laguillermie n’avait qu'v le 
très médiocre confiance dans les 
facultés d ob lervation de maman 
Soupçon, bien eue son rôle en 
doutani.de l’amour du capitaine 
Cependant, il avait un tel désir i 
du voir les choses s’ai ranger pour ; 
le mieux, — sans qu'il intervint 
bien entendu !— que les raisons 
qu’elle lui donna ton p’ausibles 
d’ailleurs, lui semblère-i. con
vaincantes.

pouvait le devenu’..

SEYBOLD & GIBSONtSa sœur lui reprochant 11 cette 
cachotterie ” de ne lui avoir son
né mot de tout cela depuis si 
longtemps, il exjdiqua ses scru
pules de père craignant que, chez 
lui, l’industriel ne se laissât en
traîner par ses intérêts et ne choi
sit uu gendre à sa convenance, 
plutôt qu’un mari au goût de sa 
filler. Pour ne point influencer 
la chérie, il avait voulu garder 

u’ici le secret .....
La porte du salon, ou depuis 

un instant on n’en tendait plus h* 
piano, s’entrebâilla ; et la tête 
mutine et gaie d’Henriette aj)pa- 
rut :

—Ou rit, par ici Y J’y reviens !
—Non, laiss -nous, mon - niant 

dit Laguillermie. Nous avons a
dire des choses.......qui n’i îté-
ressent pas lus demoiselles,

Deux secondes, les yeux de la 
jeune fille allèrent de «ou père 
à sa taille, de sa. tante à son père 
Elle rougit légèrement, puis dia-

— Allons, dit le mécanicien, 
parlant moins haut, -allons si, 

Lie:te .....

Pour faire de la place
Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir.

Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir.

Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir.

Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir.

Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir.

Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir.

Pardessus
Pardessus
Pardessus
Pardessus

Tapis
Tapis
Tapis
Tanis

D’abord lu capitaine, en toutes 
eirscontances, mettait son métier 
audessus de tout. Etait-ce d un 
homme vraiment épi is Y Et puis, 
auprès d’Henriette, il n’éprou
vait jamais ces emotions, cet om- 
parras révélant l’amour profond 
l’amour vrai,—cet amour ôte au 
prétendant ses moyens, son ai
sance mondaine, son esjirit en 
fait ce quelque chose de délicieu
sement tranche ef nul qui est h* 
véritable amoureux! ...... Le ca-

)USq

Bryson, Graham & Co.

pilaiii«* restait lui-même gai, sjn i- 
tuel, correct ! 11 n’y avait qu’à le 
comparer à Fernand tel qu’il se 
montrait avant sont depart pour 
la Hollande et depuis la sortie 
de couvent d’Henriette: une sor
te de soup rant muet, embarrassé 
toujov s prêt à dire quelque ebo 
re ne le di.-ant jamais.

—Je ne my étais pas trompée 
Et.si je

Bryson, Graham & Co.GO Etoffes à lîobe 
Etoffes à Robe 
Etoffes à Robe 
Etoffes à Robe

pense à Fernand, cela ne la r ud 
pas d’une tii fesse inquiétante

Effleuré par un souvenir doux 
et mélancolique, il murmura :

—<Ces tout a fait l’heureuse 
ut saine nature de sa mère !...

Mais taute Lise repreua't:
—Eh bien! moi, je vouais t’en 

parler, de M. Fern*nd et de no
tre Liette, ente lesquels-le uémou 
Vera port -, tout charm art qu'il 
est !—see
se placer d’une façon t. s inop
portune, C’est qu il va venir au 
jourd'hu’, pv -bablem.ut tenter 
le cou j) décisif. Et il est tou
jours désagréable d’avoir autori
sé facileiunt les a- siduités d’uu 
prétendant pour en arriver a lui

plus de confiance, eu moi, si tu 
m’avais ajqiiis qutvM, Fernand 
s'était prononcé .....

Et comme se parlant a elle- 
même :

—Je m’eu doutais bien que 
“ le grand ami ” d’autre lois a - 
mail “ sa petite Liette! ” .V,au
rais dû enèire sûre ! jMais aussi
a-t-on idée de cette froideur.......
hollandaise, depuis qu’il est à 
Rotterdam ?

— Le pauvre garçon, dit M. 
Laguillermie, m a écrit ce. aines 
lettres, pour moi seul, où cette 
Doideur s’explique. Il 
d’y lire entre les lignes qu’il est 
jaloux du cipitaine Dorfert. Il a 
cru v$ir, dès le jour où il nous le 
présenta, que son ami ne déplai
rait pas à Henriette. Les amou
reux \ oie it les choses tout de 
t avers !

comme

va ! résuma tante Lise 
ne t’en avais ii-'U dit, c’est que 
vu l’Age de L.ette, 
bien le temps d’aborder cette

nous avions
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question.
Et elle «jouta, baissant la voix | 

comme, en confidence.
— Je parie bien que Liette,

y a vu au si clair que moi.......Ce
qui expliquerait sa tranquillité 
partaite malgré le silence si peu 
galant de notre Hollandais.

Puis, pour porter le dernier 
coup au capitaine.

— Je ne sais trop ce qu'il en 
faut pens r, mais 
m’a semblé très impressionné 
l’a lire jour en j>résenoe de MIL* 
d’Armancy. 11 était presque 
gauche.

Le mécanicien eut un gros rire 
de bonne humeur e. de satisfac-

Couvertes
Couvertes
Couvertes
Couvertesitaitie Durlert vient

CD Bryson, Graham & Co.
Manteaux (le Dames 
H ante aux de Dames 
Manteaux de Dames 
Manteaux de liâmes

M. Dorfert

.Ah ! si tu a va-s eu

Bryson, Graham & Co.
Prelarts
Prelarts
Prelarts
Prelarts

3 jll répondit à l’insinuation de 
tante Lise:

—N’est-ce pas samedi oue tu 
vas faire visite à l’abbé lleibelot 
ton confesseur ? N'oublie pas 
parmi tes gios péchés, cette peti
te perfidie en “ mot de la fin” Je 
la trouve délicieuse.

Elle voulait se défendre. 11 
.Soit liabi-

Bryson, Graham & Co
Doivent partir. 
Doivent partir. 

* Doivent partir. 
Doivent partir.

Chaussures
Chaussures
Chaussures
Chaussures

l’arrêta en se levant 
tuile machinale, soit mépris de 
l’horloge flamande, qui nu mar
quait pas les secondes et n’vtait 
pas réglée sur la Bourse, il tira 
son chronomètre et dit.

est facile
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Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir.

Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir. 
Doivent partir.

Venez à bonne heure car les Bargains sont alléchantes.

Epiceries 
Epiceries 
Epiceries 
Epiceries

Habits d’Enfants 
Habits d’Enfants 
Habits d’Enfants 
Habits d’Enfants

— Il faut (jue je parte, ma bonne 
Lison. J’ai un rendez-vous pour 
deux h uv s; et il est deux heu
re moins vingt-sept.......

Dans le salon, Henriette s’était- 
levé bien plutôt jiour faire du 
bruit, pour s’empêcher, par dis
crétion. d’entend/e ce qui se di 
sait dans la salle à manger.

Avait-elle besoins de l’enten
dre, d'ailleurs i Elle le divinait

“Des choses qui n'intéressent 
pas les demoiselles” Ah 1 Monsi
eur papa!.......
• Et le cœur doucement ému, 
promenant distraites t-ur le cla
vier ses mains mignonnes et 
blanches, elle songeait à Fer-

Certes, si elle s’était interrogée 
quatre mois plus tôt, elle eût 
été fort en peiue de dire quel 
sentiment elle éprouvait pour

Mais il se résigne 
très noblement, lait des vœux 
pour le bonheur de “ celle qu’il 
voudrait pouvoir dire qu’il ou* 
hlira ; quant au bonheur du sou 
heureux rival ”, ajoute-t-il/'n’est- 
il pas assuré mille fois Y ”

—O11 n’est pas plus 
gaud ! remarqua avec vivacité la 

du mécanii ieu. Est eu

Bryson, Graham & Co.

sœur
qu’on introduit ainsi un cône tu
rent ? C'est vouloir donner à 
penser qu'011 n’aime pas.

—Heu, heu !........C’est prouver
au contraire, qu’011 entend Va 
monr d’une façon très haute, 
bien au dessus de toute crainte 
de rivalité.

—Ta ta ta ta ! fit tante L*se eu 
secouant la tête. Enfin, M. Fer
nand a plus de chance qu’il ne 
mérite ; car c’était risquer gros 
jeu, que de préseiter le capitai
ne ; et se résigner *• noblement 
comme tu dis, c’était s’exposer....

—A ce qui heureusement 
n'est pas à craindre, heiuY De-

OO
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lui.

pour acheter les Epiceries et les Thés 
de Choix.

La meilleure jilaceiA continuer)
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